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Cas Bugnet 


L'ACFA interviendra 


Après avoir reçu l'accord du juge Purvis afin d'être 
reconnu comme ‘ami de la Cour’ dans le cas Bugnet, 
l'Association canadienne-françcaise de l'Alberta {(ACFA) 
vient d'accepter officiellement ce statut pour le pro- 
cès qui doit débuter en principe le 15 avril prochain. 
La position qui n'est ni celle d'un défendeur ou d'un 
plaignant consistera plutôt à ‘informer’ la Cour. Avant 
d'accepter l'invitation du juge, l'exécutif de l'organisme 
francophone avait dû auparavent examiner les condi- 
tions devant déterminer son rôle dans l'affaire. 

C'est le doyen associé de la Facuité de Droit (section 


Common Law) de l'Université d'Ottawa Me Michel Bas- 
tarache qui agira comme avocat de l'association lors 
du procès. L'ancien directeur du programme des Lan- 
gues officielles au Secrétariat d'Etat préparera le 
mémoire à présenter au procès et s'occupera de la plai- 
doierie et des interventions pour l'association. 

En plus d'avoir déjà été le doyen de la Faculté de Droit 
de l'Université de Moncton au Nouveau-Brunswick, Me 
Bastarache a été impliqué dans certaines causes rela- 
tives aux langues officielles dont le cas Richard dans 
cette même province. 


ar Yves Lavertu 
DMONTON - Non 


seulement le pro- 
gramme scolaire 
francophone de 9e 
année forcera les por- 
tes de l’école J.H. 
Picard dés l’an pro- 
chain mais du même 
coup létablissement 
sera officiellement 
déclaré “école fran- 
çaise” en regard des 
paramètres inclus 
dans l’article 23 de la 
Charte des droits. 
Dans une décision 
arrêtée lundi le 18 
mars dernier, les 
commissaires du Con- 
seil scolaire catholi- 
que d’'Edmonton ont 


également voulu trouver 
une solution à long terme 


qui ntégrerait en effet 
par la suite la 10e, 11e 
et 12e année française 
tout en faisant cohabi- 


L'école J.H. Picard sera décrétée 


“Ecole française” 


ter ces dernières avec 
le programme 
d'immersion actuelle- 
ment dispensé au sein 
de l'institution. 
Quant aux pro- 
grammes de 7e et 8e 
année française, 
ceux-ci, comme 
l'avait annoncé la 
semaine dernière LE 
FRANCO seront ins- 
taurés pour septem- 
bre 1985 à l’école fran- 
cophone Maurice 
Lavallée. Le pro- 


gramme d'immersion 


de 7e année disparaï- 
tra alors pour ne laïis- 
ser, que pour une 
année supplémen- 
taire, la 8e année 
‘immersion’. Les 


étudiants inscrits au 


programme d’immer- 
sion de 7e année au 
sein du Conseil sco- 
laire, seront dirigés 
quant à eux vers trois 
écoles à Edmonton: 
Father Leo Green, 
Frère Antoine et Holy 
Cross. 

Bien qu’en un sens, 
la décision aille au- 
delà des expérences 
de la Société des 
parents pour l'école 
francophone, un de 
ses représentants M. 
Guy Lacombe estime 
qu’elle crée égale- 
ment une situation 
ambigue. En faisant 
abriter sous son toit 
un programme 
d'immersion et un 
programme franco- 


Denise Lavallée et Pierre D 


power 


AISSE 


phone, M. Lacombe 
craint le danger que le 
nouveau statut qui 
chapeautera l’école 
J.H. Picard ne 
Agvienne dans les 
faits le couvert pour 
une ‘école d'immer- 
sion améliorée”. 

Le directeur de la 
planification au Con- 
seil scolaire catholi- 
que d'Edmonton M. 
Richard Laplante 
pense quant à lui que 
la situation mitoyenne 
qui a été trouvée lundi 
soir constitue en fait 
une période ‘'transi- 
toire” en attendant 
que se raffermisse la 
définition du terme 
‘‘école française”. 
Les commissaires doi- 
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à 


la pré} Fa no pmtieh 
sentation de “C’est mon château” dans le cadre du festival de théâtre | M. Jean-Pierre Cabouat, ambassadeur de France au Canada de pas- 


au TFE. Voir page 9 et 10. 


La Sagouine spectacle à l’occasion de la soirée 
acadienne à Rivière-la-Paix: Un grand succès 
voir page 7. 


vent à cet effet éva- 
luer la nouvelle situa- 
tion en 1989. Selon ce 
dernier, les faits pour- 
raient ‘s'imposer par 
eux-mêmes’ avant la 
fin même de l’échéan- 
cier prévu. 

Enfin, dans l’idée de 
Fadministration du 
Conseil, estime M. 
Laplante, la coexis- 
tence de ces deux pro- 
grammes et surtout le 
nouvel état qui sera 
conféré à l’école 
devra se refléter par 
certaines modifica- 
tions quant aux rela- 
tions administratives 
entre l'institution et 
les parents ainsi que 
par rapport à la situa- 
tion du personnel 


enseignant. M. Richard Laplante expliquant la proposition 


aux commissaires présents 


See APT PRAIRIE TRACE OEREL LR ES, UT EX 


F sage à Edmonton. Voir Le Franco en Vrac en page 2. 


Services compétitifs 


Nous avons plusieurs genres de compte d'épargne. 
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Dans l’Outaouais, 
on se concerte ! 


Pour attirer les in- 
dustries de haute tech- 
nologie, 14 organismes 
de l'Outaouais ont for- 
mé une table de concer- 
tation régionale. Sous 
l'initiative de la Cham- 
bre de Commerce, des 
hommes d’affaires, des 
représentants des gou- 
vernements munici- 
paux, fédéral et provin- 
cial veulent «créer un 
climat favorable» et 
donner à la région les 
outils nécessaires au vi- 
rage technologique. 

«La formation de 
main-d'œuvre spéciali- 
sée par le cégep et l’uni- 
versité est un facteur 
qui influencera de plus 
en plus les entreprises 
à venir s'installer chez 
nous», a déclaré le di- 
recteur général du Con- 
seil régional du dévelop- 


au journaliste Charles 
Thériault, de l’hebdo 
Le Régional. 

Actuellement, une 
douzaine de compa- 
gnies de haute techno- 
logie emploient 1 500 
personnes de la région. 
On espère y ajouter 
bientôt, entre autres, 
un centre de développe- 
ment de logiciels, un la- 
boratoire de chimie du 
bois, et un centre de 
traitement des données 
fiscales. 

Ün autre projet im- 
portant dans cette ré- 
gion est la construc- 
tion, au centre-ville de 
Hull, d’un institut de 
formation sur les tech- 
nologies de pointe. Es- 
timé à 90 millions de 
dollars, ce centre crée- 
rait plus de mille em- 
plois permanents. 


Le Sahel comptait 30 
millions d’habitants en 
1980; on s'attend à ce 
qu'il y en ait 50 millions 
en l’an 2000. Pourtant 
le territoire n’est capa- 
ble d’en faire vivre que 
de 15 à 20 millions. 

La population urbaïi- 
ne au Sahel croît de 8 à 
10% par année; en l’an 


Le Sahel en quelques chiffres 


2000, 25 à 50% de la 
population sahélienne 
sera concentrée dans les 
grandes villes. 

La dette de l’ensem- 
ble des pays du Sahel é- 
tait de 450 millions en 
1970, 3,5 milliards en 
1980 et sera d’environ 6 
milliards en 1985. Les 
budgets nationaux sont 


Erratum 


Dans l’article intitulé ‘‘Actualité québécoise” 
publié la semaine dernière il manquait un bout 
de phrase. Le premier paragraphe de l’article 
devait se lire comme suit: 


Dansepartout la seule compagnie de danse pro- 
fessionnelle de la ville de Québec se produisait 
au Théâtre John L. Haar du Collège Grant 
McEwan, samedi soir le 2 mars, spectacle pour 
adultes et dimanche après-midi le 3 mars avec 
un spectacle plus axé à une clientèle de quatre 
à douze ans. Terminant une tournée canadienne 
(incluant Bellinhan E.U.) à Edmonton, la 


pement de l'Outaouais, 


M. De Sale Gauthier, Service Hebdo-science 


Des informations court-circuitées? 


Un document émis par le Secrétariat 
d’État à Ottawa semble démontrer certaines 
failles au niveau de la compréhension de l’orga- 
nisme fédéral de la situation des Franco- 
albertains. Dans un discours prononcé devant 
deux comités fédéraux sur les langues officiel- 
les, le nouveau secrétaire d'Etat M. Walter 
McLean indique que le gouvernement albertain 
“a institué deux écoles francophones” depuis 
septembre 1984. L'Association canadienne- 
française de l’Alberta (ACFA) vient de réagir 
en informant par écrit le ministre de sa sur- 
prise devant le fait que le secrétaire d'Etat 
laisse entendre que le gouvernement albertain 
“donne du leadership” dans le dossier scolaire 
des francophones de la province. L’'ACFA sou- 
ligne au ministre que ces écoles ont plutôt été 
‘“‘arrachées””’ aux mains de deux conseils. Le 
directeur général de l’ACFA, M. Paul A. Poi- 
rier estime que les informations s’embrouillent 
sans doute lorsqu'elles franchissent le dernier 
saut entre les ‘‘proches”’ du ministre à Ottawa 
et M. McLean. Enfin, l’ACFA s’est dite souhai- 
ter rencontrer le ministre à Ottawa lors du pas- 
sage dans cette ville du directeur et de la pré- 
sidente Mme Myriam Laberge vers la fin de 
semaine du 23 et 24 mars prochains. 


Avec le printemps... 


troupe Dansepartout a su émerveiller un public 
peu nombreux maïs de qualité. 


À l’aube de “l'ouverture” officielle du prin- 
temps, l'ambassadeur de France au Canada M. 
Jean-Pierre Cabouat vient d'effectuer une 
“tournée de reconnaissance” en Alberta. Lors 
d’une rencontre avec les journalistes de la ville 
d’Edmonton lundi le 18 mars, M. Cabouat a pro- 
fité du moment pour confirmer l'engagement 
d'un docteur français en biochimie comme res- 
ponsable des services scientifiques (surtout 
médicaux) et culturels au sein du Consulat de 
France à Edmonton. Le personnel rattaché à 
la déléguation diplomatique française en 
Alberta se chiffrera dorénavant à 17 personnes 
dont 11 à Edmonton et 6 à Calgary. 


La venue de M. Cabouat en Alberta s’ins- 
crivait surtout dans une nécessité d’ordre pro- 
tocolaire. L’ambassadeur français devait en 
effet rencontrer lors de son passage le 
liéutenant-gouverneur albertain ainsi que le 
premier ministre Lougheed. 


Enfin, bien que les préoccupations à carac- 
tère économiques soient quasi ‘‘omniprésen- 
tes” dans les relations France-Alberta, M. 
Cabouat soutient que ces dernières ne doivent 
pas obnubiler les autres secteurs d'échanges. 
Il demeure cependant qu’à l'heure actuelle, les 
intérêts français aimeraient bien faire ici en 
Alberta une nouvelle percée sur le terrain de 
la haute technologie. 


COUPON D’ABONNEMENT 


NOM: 


ADRESSE: 


financés à 30% par l’ai- 
de extérieure; les bud- 
gets d’investissement 
sont financés à 80 et 
90% par l’aide exté- 
rieure également. 

On prévoit qu’en 
l’an 2000, au Sahel, il y 
aura un déficit alimen- 


taire de 3 millions de 
tonnes de céréales. Le 
nombre de bouches à 
nourrir par paysan pas- 
sera de 2,8 à 3,6. 
Actuellement, on uti- 
lise de 15 à 18 millions 
de tonnes de bois par 
année. En l’an 2000, la 


demande s’élèvera aux 
environs de 30 millions 
de tonnes. 

Source : article Le dé- 
Ji sahélien, par Yoro 
Sarr, dans CRDI Ex- 
plore, vol. 13. numéro 


Un franc succès 


par Stephan Gilbert 
St-Paul - Le stage de 
musique traditionnelle 
tenu les B-9 et 10 mars 
dernier s'est avéré une 
expérience très 
enrichissante. 

C'est du moins ce qui 
ressort des commentai- 
res des participants à ce 
stage organisé par la 
Société des Blés d'Or. 
Une modification 
d'extrême importance a 
été apportée au menu. 
On se doit de souligner 
que tous les feuillets 
d'information et d'ins- 
cription avaient été rédi- 
gés dans les deux lan- 
gues officielles. 

Aux dires de la directrice 
des Blés d'Or, Nicole 
Leblanc, c'est d'ailleurs 
ce qui a contribué gran- 
dement au succès de 
l'entreprise. 

Une bonne partie de la 
clientèle venue assister 
aux ateliers de musique 
étaient d'ailleurs de lan- 
gue anglophone. 

Ce qui faisait dire à Lise 


Prière 
Prière au St-Esprit 
St-Esprit, toit qui 
éclaircis tout, qui illu- 
mines tous les che- 
mins pour que je puise 
atteindre mon idéal, 
toi qui me donnes le 
don divin de pardon- 
ner et oublier le mal 


“qu’on me fait, et qui es 


avec moi dans tous les 
instants de ma vie, je 
veux pendant ce court 
dialogue te remercier 
pour tout et confirmer 
encore une fois que je 
ne veux pas me Sépa- 
rer de toi à jamais, 
même malgré 
n'importe quelle illu- 
sion matérielle, Je 
désire étre avec toi 
dans la gloire éter- 
nelle. Merci de ta 
miséricorde, envers 
moi et les miens. 
J.B.C. 


Dairies Limited 
LA FAMILLE 
DES PRODUITS 
LAITIERS 


DE QUALITE 
462-8921 


Holeton, organisatrice 
du spectacle, que 
‘nous (francophones de 
St-Paul) avons franchi 
un pas de plus en inté- 
ressant d’autres com- 
munautés ethniques à 


notre patrimoine 
culturel'’. 
Sans cacher son 


enthousiasme, Mme 
Holeton précisait qu'on 
avait quelques fois à 
parler à ces communau- 
tés (anglophones, ukrai- 
niennes) dans leur lan- 
gue si on voulait qu'ils 
comprennent notre héri- 
tage et l'ardeur qu'on 
met pour le défendre. 
Toutes les présentations 
étaient dans les deux 
langues officielles à cet 
effet. 

Les ateliers offerts 
durant cette fin de 
semaine comprenaient 
le piano d'accompagne- 
ment, un atelier de vio- 
lon pour adultes, un 
autre pour débutants, 
ainsi qu’un en percus- 
sion traditionnelle. 
Selon Nicole Leblanc, la 
qualité des personnes- 
ressources pour cette 
occasion aurait fait pâlir 
plusieurs écoles de 


Céline Dargis 
Agent de voyage 


Exigence: 


Pour un service personnel! 


Les Ateliers 
_ “Kitchen 
Decor’”’ 
recherche les services d’un 
Ébéniste 
(menuisier) 


Expérience dans la fabrication et le 
montage d’armoires de cuisine 


Lieu de travail: McLennan, Alta. 


- Conditions de travail avantageuses 
- Salaire de base plus commission 


musique réputées. 
Chantale Gagnon, une 
des personnes ayant lar- 
gement contribuée à ce 
succès soulignait toute 
l'énergie mise en oeuvre 
dans une si courte 
période de temps (2 
jours). 

Plusieurs parents 
d'enfants ayant suivi les 
cours y allaïent de leurs 
commentaires diman- 
che après-midi, suivant 
la fin du stage. 

De l'avis de plusieurs, on 
avait senti une nouvelle 
atmosphère. On était 
maintenant invité à en 
connaitre plus sur la cul- 
ture canadienne- 
française, à se mêler à 
ses acteurs et interve- 
nants, ajoutait une 
dame particulièrement 
impressionnée. 

Il ne faudrait pas oublier 
une performance parti- 
culièrement appréciée 
au cours de la représen- 
tation de samedi soir. 
La famille McDade 
d'Edmonton, connue à 
travers le Canada, don- 
naïit une démonstration 
d'envergure, selon Réal 
Girard, maître de céré- 
monie pour l'occasion. 


Master Travel 
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A la Commission scolaire catholique de Calgary 


Deuxième concours oratoire 


par Marie Leduc 
CALGARY - Le 


deuxième concours 
oratoire de la Com- 
mission scolaire 
catholique de Calgary 
a reçu 196 candidats 
en deux jours, ven- 
dredi le 8 mars et 
samedi le 9 mars. 
Organisé par Marie 
Morse, responsable 
des langues modernes 
à la Commission sco- 
laire catholique et 
suite à une première 
expérience positive, 
ce deuxième concours 
oratoire voulait per- 
mettre aux jeunes de 


l’élémentaire de se 
familiariser avec la 
poésie française, de 
s'exprimer en public 
et donner la chance à 
toutes les écoles bilin- 
gues d’y participer. 
C’est la responsable 
des langues moder- 
nes, Marie Morse, qui 
envoie à chaque école 
une liste d’environ 
trente poèmes. Les 
professeurs choisis- 
sent ceux qui convien- 
nent à leurs élèves et 
les préparent en vue 
du concours. Les par- 
ticipants ont deux 
mois environ pour 


apprendre leur texte. 

Quatre juges ont 
coté les élèves. Il 
s'agit de Monsieur 
Gérard de Jubécourt, 
professeur à l’Univer- 
sité de Calgary, M 
Jean Paul Perras, 
directeur de la Société 
de la Maison fran- 
çaise de Calgary et 
correspondant au 
journal le Franco, 
Mme Louise Stare- 
sima, conseillère au 
département des lan- 
gues secondes de 
l'Alberta Education et 
en l’absence de Mme 
Jeanine B. Tenove, 


c'est M. Jean-Marie 
Mariez, professeur à 
l'élémentaire à l’école 
Saint-Antoine, qui a 
bien voulu, samedi, 
prendre le rôle de 
juge. 

Des points étaient 
accordés pour la pré- 
sence en scène et la 
tenue générale, le 
débit et le timbre de 
voix, le contrôle de la 
nervosité, la pronon- 
ciation, la compréhen- 
sion du texte et des 
certificats de mérite 
ont été remis aux par- 
ticipants par les 
mains de leurs 


principaux. 


Pour le second 


M. Hal Roach remet un certificat et un ruban 


à une participante. 


cycle du primaire, 
soit les quatrième, 
cinquième et sixième 
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année, les élèves pou- 
vaient présenter leur 


propre composition et 
trois étudiants de 
sixième année ont 


reçu des prix. Il s'agit 
de Margaret Toye. 
Lucie Fournat et 
Jorin Lindenbach qui 
se sont mérités des 
livres. L'organisa- 
trice du concours, 
Marie Morse, s'est 
dite très satisfaite de 
la façon dont celui-ci 
s'est déroulé et sou- 
haite que dans l'ave- 
nir les enseignants 
continueront à s'y 
intéresser et à y inté- 
resser leurs élèves. Il 
est possible qu'un 
autre concours ait lieu 
l'année prochaine, 
tout dépend de Ia 
réponse des ensei- 
gnants et des parents, 
car un tel événement 
exige beaucoup 
d'organisation et de 
temps de la part de 
ceux-ci, surtout parce 
que les textes sont en 
français et que les 
participants et leurs 
parents sont, pour la 
plupart, anglophones. 


L'éducation à Fort McMurray 


Les programmes 
d'immersion 


J'ai arrêté de parler le français à | 
[la maison. H faut que les enfants 
apprennent Panglais, est-ce pas? 


TTL 


hs 


Depuisles études maintenant bien connues fai 


“According to Jee eansen. 1 when society. fores 
‘A. youngster to use a second language and 
"… to forget. his. mother tongue, it is tearing : 
up his emotional roots and disrupting his 
- innermost stabiligy. E add to that: it is 


home will onde aû Dhs 0 of secu- 
:+rity,"authentic :spéech models in the 
‘mother tongue:.. and a'perfect- opportu- 


… nity. to .attain à. high -degree, of 
L bilingualism. 3 : 


D: Jim Cuminins, : 


“apiinguatien and 


. Minority-Language Children”, Language 
and Literacy Series, OISE - Toronto, 1981, 


| ‘p.222. 


"2, | Jensen, J. Vernon, Elfects éf Chil- | 
: dhood Bilingualism, Champaige, Illinois: | 
National Council of Teachers of of Engiisn, 


: 1962. 


_: 8. ‘Serafina E. Krear, he Role of the 


:: Mother Tongue at Home and at School in 
.. the. Development of Bilingualism”, 
| English Language Teaching, Vol. 24, 1969, 


.» rs 


Pour. de plus amples inforrhations, 
‘communiquez avec Mme Johanne Beau- 
hamp à à TACFA provinciäle au fuinéro 


On avance en français 


par Claudette Rideout 
Fort McMurray - Un 
cours de formation sur 
les rapports d'impôt fut 
gratuitement offert le 9 
mars dernier au centre 
de l'AC.F.A. de Fort 
McMurray. 


Donné par Claire Dal- 
laire de Revenu Canada 
à Edmonton, ce cours 


fut expliqué en détails à 
6 bénévoles de langue 
française. 

Les points saillants 
étaient d'exiger les ser- 
vices en français, d'avoir 
le droit de faire notre 
rapport d'impôt en fran- 
çais et également qu'on 
soit contacté en 
français. 

On y a mis l'accent sur 


le crédit d'impôt pour les 
enfants, les exemptions 
des couples, les frais de 
garderie et l'importance 
de déclarer chaque 
revenu quelqu'en soit la 
provenance. 

Le cours a pour résultat 
que désormais six béné- 
voles seront mieux 
informés et seront dis- 
ponibles pour vous aider 


gratuitement (par exem- 
ple les personnes âgés, 
les personnes à faible 
revenu ou n'importe qui 
en a de besoin) à com- 
pléter son rapport 
d'impôt. 


Vous pouvez communi- 
quer avec ses bénévoles 
en appelant votre centre 
français. 


[prennent 
de l'expansion 


par Ciaudette Rideout 
Fort McMurray - Ger- 
main Gagnon président 
du comité de l'éducation 
nous relate les 3 points 
saillants d'une rencontre 
qui a eue lieu le 5 mars 
85 avec Gerry Heck 
surintendant de la com- 
mission scolaire catho- 
lique de Fort McMurray. 
1. 1 fut d'abord question 
de resserrer les liens 
entre la commission 
scolaire et l'A.C.FA. pour 
ce qui est des classes 
d'immersion française. 
On y a discuté des ser- 
vices que l'on peut y 
offrir dans le but de se 
faire mieux connaître 
par la commission sco- 
laire et de demander de 
plus nombreuses ren- 
contres avec les parties 
impliquées. 

2. Le deuxième point fut 
la demande par le 


comité de l'éducation 
d'une maternelle pour 
faire suite à la pré- 
maternelle déjà exis- 
tante et l'on demande à 
la commission scolaire 
d'en prendre la respon- 
sabilité Heck répond 
qu'il est très ouvert à 
cette idée et qu'en 
autant qu'il y aura suffi- 
samment d'enfants, il 
ny voit aucun problème 
H dit qu'une rencontre 
avec la commission sco- 
laire en avril confirmera 
la date de l'ouverture et 
l'emplacement de cette 
maternelle française. 

3. Le troisième point fut 
la demande d'une 7e 
année d'immersion fran- 
çaise. La réponse est 
positive et il reste seule- 
ment à choisir le meil- 
leur endroit pur loger 
cette 7e année 


Le Théâtre 
français d’Edmonton 


présente: 


française. 

Selon Germain Gagnon, 
il serait désavantageux 
d'avoir une 7e année 
française dans une 
école secondaire 
anglaise où la 7e serait 
la seule classe française. 
En fait, ce qu'ils espè- 
rent est de trouver 
l'école où l'enfant pourra 
commencer sa pré- 
maternelle et continuer 
jusqu'à sa 7e année 
sans avoir à changer 
d'école C'est cependant 
un projet à long terme 
avant d'en arriver à 
regrouper toutes les 
classes d'immersion 
française dans une 
même école. M. Heck 
est réceptif et ouvert à 
l'idée [l ne reste qu'à 
convaincre la commis- 
sion scolaire qui jusqu'à 
date est coopérative. 


‘La Nuit des Rois’’ 


27 - 28 avril à 20 h 00 
2-3 -4 mai à 20 h 00 
5 mai à 15 h 00 


Lust 
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Depuis 1969, l’année de la proclamation de 
la loi sur les langues officielles, les Canadiens 
n’ont pas cessé de mettre en opposition, l’un à 
l’autre, des deux grands concepts de ce pays, 
le bilinguisme et le multiculturalisme. Comme 

si les deux étaient mutuellement exclusifs. 


Plusieurs Canadiens, bon nombre dans 
l'Ouest, continueront à croire à l’incompatibi- 
lité de deux langues officielles d’une part et 
d’une politique de multiculturalisme d’autre 
part. Heureusement que l’évolution de la pen- 
sée collective semble se diriger vers une cer- 
taine acceptation d’un nouvel ordre où la mosaï- 
que culturelle canadienne prend sa juste place. 


On a vu, il n’y a pas longtemps au Mani- 
toba, plusieurs groupes ethniques, tels les 
Ukrainiens, les Juifs etc, accorder leur appui 
total à Société franco-manitobaine qui subissait 
un ressac dont la violence n'était pas exclue. 


Il est évident pourtant que l’adoption de la 
dualité linguistique n’entraîne pas pour autant 
le rejet de la diversité culturelle. La reconnais- 
sance des droits des francophones des droits 
des francophones ne suggère pas un refus de 
reconnaître les aspirations légitimes des grou- 
pes ethniques. 


Mais pour plusieurs, surtout dans l’Ouest, 
le bilinguisme canadien fondé sur une notion de 


Editoria 


Bilinguisme vs multiculturalisme 


“peuples fondateurs”, signataires d’un pacte en 
1867, ne veut absolument rien dire. Ils préten- 
dent que le Canada a été fondé non seulement 
par les Anglais et les Français mais aussi par 
leurs ancêtres, les Ukrainiens, les Allemands, 
les Juifs, les Autochtones etc. 


En plus, ils sont très nombreux en compa- 
raison. Dans les quatre provinces de l’Ouest les 


francophones ne font que 3% de la population, 


les anglophones 80% et les ‘‘ethniques’”” 17%. 


Ces gens ne demandent pas que leur langue 
ancestrale soit reconnue officielle. Mais ils veu- 
lent que leurs enfants puissent l’apprendre à 
l’école et que leur héritage culturel reçoive un 
appui mérité de la part des gouvernements. 


De fait, les aspirations de tous ces groupes 
culturels ressemblent en tout aux aspirations 
des francophones. 


Les groupes ethniques ont donné gratuite- 
ment leur appui aux Franco-manitobains. 
Pourquoi ne recevraient-ils pas maintenant 
l'appui des francophones? 


Par exemple, à Bonnyville et à St-Paul il 
y a un nombre imposant de francophones et 
d’Ukrainiens. La meilleure façon de générer 
une harmonie communautaire exemplaire 
serait de démontrer un respect mutuel chacun 


Paul Denis 


pour la langue et la culture de l’autre. 


Pourquoi ne pas suggérer aux parents et 
aux commissaires d'école de faire inscrire au 
programme des élèves un cours d’Ukrainien et 
un cours de Français? Puisque ces communau- 
tés sont composées de trois groupes linguisti- 
ques majeurs; anglais, ukrainien et français; 
il serait tout à fait normal que les enfants 
apprenent les trois langues à l'école. Tout 
comme font la Suisse et plusieurs pays qui 
reconnaissent la valeur des langues et le res- 
pect des groupes. 


Quelle belle façon de désamorcer les élé- 
ments de conflit linguistique et culturel dans 
une communauté où les gens de différentes 
appartenances culturelles doivent se côtoyer, 
travailler et vivre ensemble. Quelle belle occa- 
sion pour les enfants de prendre connaissance 
de tout un monde dont ont les prive 
actuellement. 


Chez les francophones dernièrement on 
parle beaucoup de la poursuite de l’excellence. 
Ouvrir l'esprit de la jeunesse à tout un monde 
nouveau servira fort bien cet objectif et en 
même temps ouvrira une nouvelle ère d’harmo- 
nie et de fraternité dans les communautés 
caractérisées par la diversité linguistique et 
culturelle. 


Lettres ouvertes 


Ecole française: 


Monsieur le rédacteur 

Les commissaires 
Alite Gagné et Phi- 
lippe Gibeau ainsi que 
le surintendant John 
Brosseau et le direc- 
teur de la planifica- 
tion Richard Laplante 
et la Commission des 
écoles catholiques 
d'Edmonton se méri- 
tent le respect de la 
population franco- 
albertaine pour leur 
travail et leurs con- 
victions dans l’établis- 


Le se de 


La lutte n’est pas encore terminée 


sement de la première 
école secondaire fran- 
çaise de l'Alberta. 
Lundi soir dernier, 
en effet, les commis- 
saires ont voté unani- 
mement en faveur 
d’une recommanda- 
tion qui fait qu’à par- 
tir de septembre 1985, 
l’école J.H. Picard 
d’Edmonton sera une 
école française aux 
termes de l’article 23 
de la Charte cana- 
dienne des droits et 
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dans 


libertés. 

Ce qu’il faut cepen- 
dant regretter - et ce 
qu’il faudra éventuel- 
lement corriger - c’est 
que dans l’esprit des 
commissaires, une 
école française peut 
fort bien s’accomoder 
d'un programme 
d'immersion destiné 
aux anglophones. Or 
la preuve a été faite 
ailleurs au Canada 
que ce genre de 
mariage de raison ne 
peut conduire qu’à 
l'assimilation des 
enfants francophones. 

Cependant, à en 
juger par les réac- 
tions et les discussions 
des commissaires 
anglophones lundi soir 
dernier, avant qu’ils 
ne prennent le vote 
sur cette question, on 
peut dire que les com- 
missaires Gagné et 
Gibeau sont allés à la 
limite de ce qui était 
immédiatement 
possible. 

Concrètement, il y 
aura donc une neu- 
vième année fran- 
çaise à l’école JH. 
Picard en septembre. 
La direction de l’école 
fera le nécessaire 
pour que ces jeunes 
Franco-albertains 
reçoivent la meilleure 
éducation possible 
leur propre 


langue. 

En outre, des efforts 
seront faits pour amé- 
liorer l'atmosphère 
française de toute 
l’école. Tout le per- 
sonnel devra néces- 
sairement être fran- 
cophone ou à tout le 
moins bilingue. Les 
communications 
internes et externes 
devraient normale- 
ment ne se faire qu’en 
français. 

Bien que ces dispo- 
sitions relèvent de 
l'administration de 
l’école, cette dernière 
sera plus que justifiée 
de compter sur la col- 


laboration des parents 


(JE suis CANADIEN- FRANÇAIS 


pour assurer le succès 
de l’entreprise. 
Ceux-ci devront se 
convaincre qu’on aura 
beau faire tous les 
efforts imaginables à 
l’école, ce sera peine 
perdue si aucun effort 
ne se fait à la maison. 
Le français, ça com- 
mence au foyer. 
Notons aussi que la 
Commission scolaire 
a décidé d'établir des 
programmes 
d'immersion pour les 
7 et 8e années aux éco- 
les Frère Antoine et 
Father Leo Green, en 
plus de celui qui existe 
déjà à Holy Cross. En 
outre, elle a décidé 


ET J'EN ‘Suis FiER”": 


in 


TL 


TRÈS 


deviendront 


d'ouvrir les portes de 
l’école J.H. Picard 
aux enfants des com- 
missions scolaires 
catholiques environ- 
nantes (St-Albert, 
Sherwood Park, 
Leduc, etc). 

Cela veut dire que si 
aujourd’hui les fran- 
cophones forment 
environ 70% de la 
population scolaire de 
J.H. Picard, il se 
pourrait fort bien que 
dans un avenir pres- 
que immédiat, ce 
pourcentage baisse à 
60, 50 voire même 
30%. Les enfants 
franco-albertains 
donc 


minoritaires dans leur 
propre école. 


Ce sont toutes ces 
raisons, Monsieur le 
rédacteur, qui nous 
incitent à croire que si 
lundi soir, les Franco- 
albertains ont gagné 
une bataïlle, la lutte 
n’est pas pour autant 
terminée. Dans les 
circonstances, la solu- 
tion avancée par la 
Commission scolaire 
catholique d’Edmon- 
ton ne peut être consi- 
dérée que comme un 
palliatif. La solution 
permanente reste 
encore à venir. 

Guy Lacombe 
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Un cours en économie 


Un projet intéressant à l’école Laurier Heights 


par Paul Denis 
Edmonton - Les élè- 
ves anglophones de la 
9e année d'immersion 
française de l’école 
Laurier Heights ne 
font pas seulement 


qu’apprendre le français 


Ils suivent plusieurs 


de leurs cours en 
français. 

Mais en plus, depuis 
le début de février 85 
ces élèves suivent un 
cours intitulé 


“Info-affaires”. 
Ce cours a pour 
objectif d'initier la 


jeunesse à certaines 
réalités économiques. 
Faisant appel à des 
représentants d’une 
d'entreprise locale, le 
cours offre un maté- 
riel didactique cou- 
vrant les sujets 
suivants: 


Per 


Les élèves de l'école Laurier Heights avec leur professeur M. 


Serge . 


Plamondon et les représentants de la compagnie Investors Syndi- 
cate MM Marcel Durand et Raymond Dallaire. 


Un terrain de jeux 


par Lucienne Brisson 
SAINT-ALBERT - Les 
élèves de l’école 
Father Jan, verront 
bientôt la création 
d’un terrain de jeux, 
qui sera aménagé à 
proximité de la dite 
école. 

M. Maurice Bois- 
vert, membre du 
comité des parents, a 
exposé ce projet, au 
Cercle Francophone, 
à l'assemblée du 4 
mars dernier. 

Le terrain de jeux, 
dont le coût d’aména- 
gement est estimé à 
30,000$ pourrait des- 
servir 250 enfants. 


L'école reçoit actuel- 
lement environ 600 
enfants -— la mater- 
nelle comprise. 

Selon M. Boisvert: 
Les enfants ne pren- 
nent pas tous leur 
récréation à la même 
heure. C'est pourquoi, 
ce projet serait suffi- 
sant pour le moment. 
Et d'ajouter Boisvert: 
‘‘la main-d'oeuvre 
étant tellement dis- 
pendieuse, on compte 
beaucoup sur l’aide de 


volontaires, pour 
assurer le succès de 
ce projet.”’ 


La municipalité, le 


School Board, ainsi 
que d’autres associa- 
tions ont été appro- 
chés. On compte éga- 
lement, sur un octroi 
du Secrétariat d'Etat. 

Quant au CF, ce 
dernier s’est engagé à 
étudier la question, et 
peuttre, pourrait-il, 
s’il le faut, organiser 
quelque chose de 
lucratif, afin d’appor- 
ter son aide. Le tout 
sera discuté à 
l'assemblée du 1er 
avril prochain. 

Les travaux débute- 
ront dès que la tempé- 
rature le permettra. 


36e Cabane à Sucre 


L’A.C.F A. régionale d'Edmonton tient à remercier sincèrement toutes les 
personnes, sous-mentionnées (et les autres), qui ont travaillées à faire de 
cette 36e Cabane, un réel succès. 


Lydia Roy 
Adrienne Bernard 
Luc Burelle 
Simon Roy 
Hervé Tardif 
Guy Deiorme 
Jocelyne Trudel 
Lucie Douville 
Bernard Douville 
André Gagnon 
Denis Lallier 
Louise Landry 
Paul Lorieau 


Gisèle Lemire 

Gübert Parent 

Yves Manceau 

Marcelle Kozak 

Abbé Raymond Guimond 
André et Murielle Renaud 
Lucienne et Pete Montpetit 
Thomas Lamontagne 
Conrad et Suzanne Lemay 
Eugène Guimond 

Hilaire Gagnon 

Sr. Rachel 

Claude Jeason 


Paul Turcotte 

Aimé Bérubé 

M et Mme Edouard 
L'Heureux 

M. et Mme Richard 
Lemoine 

M. et Mme Albert Parent 
M. et Mme Georges 
Bachand 

Mme Jeanne Roberge 

M. Adolphe Couture 
Léonard Rousseau 

Karen et Pauline McNeiïll 


Christianne Leroux 


Francophonie Jeunesse de l'Alberta 
L'Association des Scouts et Guides de l’Alberta 
La Boulangerie de Beaumont 

Le Paysan Food Services 


Le Club Richelieu 
Radio-Canada 
Les Amis du Fléché 


Le Cercle d'Artisanat St-Joachim 
La Fédération des Femmes Canadiennes-françaises 
Le Club de chasse et pêche Les Copins 


Les Chantamis 
La Troupe Alouette 


Les paroisses Ste-Anne, St-Joachim, L'Immaculée-Conception et St-Thomas 


d'Aquin 


A ce sujet, il y aura une réunion d'évaluation de cette 36e Cabane à Sucre, 
lundi le 235 mars à 19 h 30 au Centre de rencontres de l’A.C.F.A. 


- L’économique 

- L'économie cana- 
dienne et ses problè- 
mes spécifiques 

- La monnaie et le 
système bancaire 

- La structure du 
marché 


- Lesétats financiers 
- Le ‘‘consuméris- 
me’ 


- Le choix d’une 
carrière 

Pour le programme 
à Laurier Heights le 
professeur M. Serge 
Plamondon a fait 
appel à la Compagnie 
Investors Syndicate 
qui lui a fourni pas un 


Le 
de 


par Nicole Künzle 

Dans le cadre du 
festival ‘‘place au 
théâtre”, les écoles 
publiques d’Edmon- 
ton et l’école Father 
Jan de St-Alberta 
nous offrent le 12 et le 
13 mars ‘‘deux jours 
de chanson, de théâtre 
et de poésies” à 
lauditorium de la 
Faculté St-Jean. 

Cet événement est 
d'une importance 
capitale pour la vie 
francophone de nos 
élèves d'immersion: 
c'est le développe- 
ment d’une initiative 
amorcée déjà l’an 


St-Albert en breî 


par Lucienne Brisson 
Par décision de Ja 
directrice, Mme 
Huguette Contant et la 
troupe d'acteurs du 
Cercle Francophone, 
ce groupe sera désor- 
mais connu sous le 
nom de: ‘“‘Les 
Citoyens”. Constant, 
estime que pour être 
vraiment connus, ces 
derniers ont besoin 
d’un nom bien à eux. 
Selon toute probabi- 


mais des hommes 
d’affaires hautement 
qualifiés dans cette 
matière. Il s’agit de 
MM Marcel Durand et 
Raymond Dallaire 
tous deux agents de 
planification finan- 
cière de cette 
compagnie. 

La classe com- 
mence habituellement 
avec une présentation 
théorique suivie d’un 
exercice pratique puis 
de ‘‘role playing''. Ce 
dernier jeu permet à 
l'élève de goûter de 
première main ce que 
c'est que de mener 


une entreprise. Le 
jour où nous étions 
présent (vendredi 
dernier 15 mars) la 
classe a été divisée en 
quatre groupes, un 
groupe de vendeurs et 
trois groupes d'ache- 
teurs. Les produits 
(découpures de cata- 
logues) n’avaient pas 
de prix fixe au départ. 
L'objet donc était 
pour les acheteurs de 
payer le moins possi- 
ble et pour les ven- 
deurs d'obtenir le plus 
possible pour les 
produits. 
Evidemment toutes 


les négociations 
devaient se faire en 
français. Peut-être 
que ces élèves appren- 
dront à devenir riche 
en français. 

Selon M. Plamon- 
don les élèves sont 
très intéressés dans 
ce projet et font de 
véritables progrès. 
Tandis que MM. 
Durand et Dallaire se 
disent pleinement 
satisfaits puisque déjà 
les élèves commen- 
cent à utiliser les con- 
cepts et les notions 
économiques sans 
gêne aucune. 


français sort enfin 
la salle de classe! 


passé au théâtre de 
l’école Harry Ainlay 
en mars 1984: six éco- 
les avaient participé 
au festival du théâtre 
français. 

Cette année, sous la 
direction de Aldo 
Zanoni, 300 élèves de 
différentes écoles 
publiques d’Edmon- 
ton et de l’école 
Father Jan de St- 
Albert se rencontrent 
dans un même but, 
s'exprimer en fran- 
çais par la création, 
l'improvisation et 
l'interprétation. Les 
élèves d'immersion 
sont non seulement les 


lité, ‘Les Citoyens” se 
rendront à Plamon- 
don, le 10 mai pro- 
chain, afin de présen- 
ter: “Le Bourgeois 
Gentleman’ d’Anto- 
nine Maillet. 


Et dans un autre 
ordre d'idée: La tradi- 
tionnelle Mini-Cabane 
à Sucre, de lécole 
Father Jan, aura lieu, 
jeudi le 21 mars 
prochain. 


Moi ie l’ai lu 


dans le 


Franco 


Pour les tout-petits 


Tous les samedis, de 1 h 30 à 2 hres, à la 
bibliothèque municipale, des histoires en 
français sont racontées aux enfants de5 et 
6 ans, francophones ou qui ont quelque con- 
naissance de cette langue. 

Si vos enfants sont intéressés, appelez la 
bibliothèque au 434-9535, pour inscriptions. 


créateurs mais aussi 
les acteurs et le public 
d'une vingtaine de 
petites pièces, de la 
deuxième à la sep- 
tième année incluse. 
Le bénéfice est dou- 
ble car à l'expérience 
langagière s'ajoute, à 
la faveur de ces con- 
tacts, le sentiment de 
faire partie d’un 
groupe de plus en plus 
étendu: la génération 
bilingue de l'Ouest. 
Félicitons Aldo 
Zanoni et tous les pro- 
fesseurs impliqués 
dans la préparation de 
ces spectacles. 
L'exemple de leurs 
efforts nous donne à 
réfléchir: qu'appor- 
tons nous dans la vie 
quotidienne, dans 
notre milieu qui con- 
tribue non seulement 
au développement 
mais aussi au main- 
tien de cette précieuse 
mais Ô combien fra- 


Voyage de ski 
Mt Norquay 


gile plante appelée 
bilinguisme? Notre 
enthousiasme bien 
sûr, mais aussi notre 
attention et notre vigi- 
lance: prenons-nous 


la peine d’écarter les 
ronces de l’anglicisme 
et offrons nous à nos 
enfants suffisamment 
de lectures et de spec- 
tacies en français”? 
Préparons-nous un 
terrain propice à 
l'expression française 
écrite? 

Pierre Bokor décer- 
nera un prix à chaque 
participant du festi- 
val: il n'y a pas ici de 
compétition mais un 
effort collectif. I reste 
à souhaiter que dans 
les années à venir 
l'auditoire de ces 
manifestations lin- 
guistiques se fasse de 
plus en plus nombreux 


et qu’'‘‘unilinguisme" 
devienne un 
synonyme ‘‘d'étri- 
qué”. 


Lac Louise 
Sunshine Village 


Départ le 18 avril à 16 h 00 de Bonnyville, 
19 h 00 d'Edmonton 


Retour dimanche le 21 avril en soirée. 


$126.00 inclus: 


-_ transport par autobus, 


- monte-pentes (3 jours) 
- hébergement (chambres doubles) 


Inscrivez-vous avant le 22 mars, en 


appelant: 
Léonard Gauthier 


826-5075 (rés.) 
826-3930 (bur.) 


Agathe Gaulin 


465-6332 (rés.) 
469-4401 (bur.) 
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par .. 


Claude Cornellier . 


N.D.L.R. Nous reproduisons cette semaine le 
Spord’naire de la semaine dernière, au complet 
cette fofs, en incluant le bout de paragraphe 
manquant. Nous nous excusons auprès des 
sportifs et auprès de Pauteur de cette chroni- 
que de cette malencontreuse erreur qui s’est 
glissée indépendamment de notre volonté. 


Ma douce moitié parle souvent de ma 
mémoire sélective. Plusieurs événements ont 
marqué mes vingt-huit années d’existence et 
pourtant, j'ai une très forte tendance à oublier 
bon nombre de faits. Mais l'expérience de la 
Ligue Locale d'improvisation d’Edmonton 
(LLIE) ne sera pas oubliée de sitôt. 


Les quelques 180 personnes présentes à la 
finale de vendredi dernier ont souligné la vic- 
toire de l’'ACFA, mais les huit membres de cette 
équipe ne furent que quelques gagnants parmi 
tant d’autres. 


Tout d’abord, il y eut Yves Caron. Par le 
passé, j'ai souligné le travail de cet homme qui 
a organisé et administré la Ligue de main de 
maître. Le succès de toute cette saison main- 
tenant terminée lui est dû. De par son énergie 
et son enthousiasme, il a su rendre à bon port 
une galère pour le moins gigantesque et 
non-orthodoxe. 


Puis, il y eut le théâtre à Popicos. Son direc- 
teur artistique, Denis Couture, a accepté le ris- 
que de parrainer la Ligue pour une première 
saison, et son secours et sa volonté de réussir 
ont grandement allégé le fardeau technique de 
l’entreprise. 


par 
. Claude Roberto 


Pour préparer le corps à l'exercice physi- 
que, il est hautement recommandé de réchauf- 
fer les muscles. On suggère une combinaison 
d'activités rythmiques, telles que la marche ou 
le mouvement des bras, qui réveilleront le 
corps et stimuleront la circulation. Si les mus- 
cles sont réchauffés avant des exercices inten- 
ses, ils ne devraient pas devenir douloureux 
après la séance de conditionnement physique. 


Combien de fois par semaine, faut-il faire 
de l’exercice pour améliorer la santé? L'idéal 
serait de 30 minutes par jour. Cependant vous 
pouvez améliorer votre santé avec 30 minutes 
d'exercices trois fois par semaine. Ces trente 
minutes devraient comprendre au moins 10 
minutes de mouvements pour réchauffer vos 
muscles, environ 15 minutes d’exercices inten- 
ses et à peu près 5 minutes d’activités plus cal- 
mes pour ramener votre corps à sa tempéra- 
ture habituelle. Surtout n'oubliez pas que 30 
minutes d'exercices trois fois par semaine sont 
beaucoup plus bénéfiques qu’une heure et 
demie par semaine. 


Comment déterminer si vous exercez trop 
votre corps? Facile: Il faut contrôler le rythme 
de votre coeur, c’est-à-dire surveiller votre 
pouls. Regardez le croquis suivant: 


âge 20 - 25 à 30 battements par 10 sec. 
âge 30 - 23 à 28 battements par 10 sec. 
âge 40 - 2 à 27 battements par 10 sec. 
âge 50 - 20 à 25 battements par 10 sec. 
âge 60 - 18 à 23 battements par 10 sec. 
âge 70 - 17 à 22 battements par 10 sec. 


Ensuite, il faut souligner le travail de 
l’équipe technique, Yvan Nolet, siatisticien, 
Evelyne Hamon au chronomètre et Larry 
Lynch à l'orgue, qui, semaine après semaine 
ont su fa’:e de chacun des spectacles un pro- 
duit de ,;remière qualité. Enfin, dernière note 
de sor 4en, il me faut Jancer quelques fleurs du 
côté 4e la Société Radio-Canada. Les gens de 
cet organisation ont accepté, tout au long de 
la saison, de promouvoir les activités de la ligue 
et leur présence lors de la finale a ajouté un 
petit quelque chose à l'événement. 


Les autres gagnants sont peut-être plus 
facile à identifier. Je peux facilement parler 
des joueurs et instructeurs qui ont accepté de 
participer à cette première expérience. Bien 
sûr, il a fallu à chaque semaine déterminé un 
gagnant et un perdant, mais il est clair que les 
participants ont beaucoup appris de cette expé- 
rience, qu’ils se sont bâtis d'excellentes rela- 
tions et le tout se traduira sûrement par un 
meilleur produit à l'automne lorsque la ligue 
débutera sa deuxième année d’existance. 


Restent donc les grands gagnants. La 
semaine dernière, j'écoutais les propos de la 
nouvelle présidente de l'ACFA provinciale, 
Myriam Laberge-Deslauriers qui parlait de 
“l'importance d’atteindre son potentiel en 
s’impliquant à part entière”. Ce que j’ai vu, lors 
des cinq derniers mois me porte à croire que 
les gens sont prêts à relever le défi. Bien sûr, 
il y a eu les organisateurs et les joueurs. Mais 
il y a aussi eu un public intéressé, impliqué, qui 


Au cours de vos exercices, arrêtez-vous un 
moment et prenez votre pouls pendant 10 secon- 
des, avant de continuer immédiatement les 
mouvements. Le nombre de battements devrait 
se situer entre les limites minimale et maxi- 
male; ces dernières dépendent de l’âge. Ainsi, 
pour un jeune de 20 ans, les battements du pouls 
doivent être de 25 à 30 pour 10 secondes afin que 
le corps puisse bénéficier de l'exercice sans 
s’épuiser. 

Le terme ‘‘aérobique” est devenu popu- 
laire. … s'applique à des activités qui amélio- 
rent le système cardio-respiratoire, c’est-à-dire 
l’absorption et l’utilisation de l’oxygène. Elles 
sont de nature soutenue et rapide et elles font 
travailler tout le corps. On classe dans cette 
catégorie le cyclisme, la natation, la marche ou 
la danse. Les sports tels que volleyball ou bad- 
minton ne sont pas aérobiques. 


Les exercices de flexibilité améliorent la 
mobilité des joints. Ils comprennent des mou- 
vements pour étirer les muscles, plier et tour- 
ner le corps, et ils doivent s’accomplir de 
manière rythmique. Quant aux exercices 
d'endurance musculaire, ils font travailler des 
muscles prévis pendant une période de temps, 
ce qui leur permet de tonifier une certaine par- 
tie du corps. 


Par conséquent, établissez des buts avant 
de vous lancer dans un programme d’exercices. 
Ainsi, le yoga est excellent pour améliorer la 


Je m’en souviendrai.. promis! 


a su faire de ce projet un succès indéniable. I] 
aurait peut-être été possible de voir un désin- 
téressement à la longue, mais tel ne fut pas le 
cas. En plus des ‘‘réguliers’’, plusieurs gens se 
sont ajoutés et furent convertis, comme Diane 
Culhane l’exprimait vendredi dernier, à la ‘‘fiè- 
vre du vendredi soir”. 


Il ne reste plus qu’à rajouter un point per- 
sonnel à cette série de compliments (et j'ajoute 
que c’est plutôt rare que mes chronique soient 
si positives). Un peu comme tout le monde, j'ai 
pénétré le monde de l'improvisation quelque 
peu sceptique. J’en ressors avec une énorme 
fierté, bien sûr, d’avoir gagner. Mais il 
demeure que ces succès n'auraient jamais été 
possibles sans l'appui incommensurable des 
porte-couleurs de l’ACFA, soient Johanne 
Beauchamp, Martin Flibotte, Diane Culhane, 
Jean-François Gouin, Monique Wilson, Ray- 
mond Latour et notre instructeur Mike Wilson. 
Ces gens ont démontré que la synergie n’est pas 
seulement qu’un principe théorique, mais bien 
une chose palpable. 


Donc, beaucoup de compliments et de 
mérites qui sont justifiés. La LLIE s’est avé- 
rée comme l’un des bons succès de la franco- 
phonie albertaine, et rien ne me ferait plus plai- 
sir que de la voir revivre à l’automne. 


Un gros merci à tous ceux qui s’y sont 
impliqués de près ou de loin. Je ne vous oublie- 
rai pas. malgré ma mémoire défaillante! 


Bonne Semaine! 


Condition physique: Quelques éclaircissements 


flexibilité ou pour détendre, mais il n’agit en 
général par sur le système cardio-respiratoire. 


Et pour ceux qui ont des problèmes de 
poids. Tout d’abord, faites la différence entre 
le poids causé par les muscles ou par un excès 
de gras. Les tables indiquant le poids idéal pour 
une certaine hauteur n’aident pas à établir la 
distinction. Pincez plutôt la peau au niveau de 
la taille et de l'abdomen. Si vous pouvez tirer 
plus d’un pouce de gras des muscles, vous souf- 
frez probablement d'un excès de gras. 


Bien sûr, les exercices développement les 
muscles. Cela fait fondre le gras mais aussi 
augmente parfois le poids, puisque les muscles 
pèsent plus que le gras. Alors, continuez à exa- 
miner votre tour de taille pour comprendre 
l'effet des exercices sur le gras. 


Un point important à retenir: le plus vite 
vous perdez du poids, le plus vite vous le retrou- 
vez. La meilleure méthode reste l’approche 
progressive; diminuez le nombre de calories et 
suivez un programme d'exercices aérobique. 
Le YMCA ou le YWCA à Edmonton ou à Cal- 
gary peuvent vous fournir des renseignements 
sur leurs cours de conditionnement physique. 
Dans les autres centres, adressez-vous à l’hôtel 
de ville ou aux services communautaires de 
votre région. 


ion de journée internationale de la femme. 


Journée Iinternatio- 


À 


nale de la Femme 


par Simone Laberge 
La femme dans le foyer, 
dans la famille, dans la 
communauté, dans 
l'église, la femme au tra- 
vail, dans les sports, 
dans le couple, ce sont 
là quelques-un des thè- 
mes énoncés au cours 
de la Journée Internatio- 
nale de la Femme qui a 
été soulignée le 8 mars 
dernier à Girouxville. 
Cette journée était orga- 
nisée par le MFC {Mou- 
vement des Femmes 
Chrétiennes} de Giroux- 
Ville. D'après la prési- 
dente, cette journée a 
été bien réussie, c'était 


une première. Plusieurs 
dames, voire même des 
hommes et des enfants 
se sont déplacés pour 
venir admirer le beau 
kiosque préparé par les 
dames du MFC. 

Toujours d'après la pré- 
sidente du MFC, Doris 
Ouellette, “le but de 
cette journée était de 
faire respecter et recon- 
naître la femme dans la 
société”. C'est-à-dire 
éveiller la conscience de 
la communauté et de la 
femme elle-même, à la 
place importante que la 
femme a toujours joué 
(sans le savoir) et qu'elle 


Les Ateliers 
“Kitchen 
Decor” 


joue de plus en plus de 
nos jours dans les diver- 
ses sphères de la vie, 
soit familiale, sociale, 
soit éducatif, sportif, 
politique, etc. 

Le MFC tient à remercier 
tous ceux et celles qui 
ont su profiter de cette 
occasion pour rendre 
hommage à la femme 
{ou à leur femme) Le 
MFC remercie égale- 
ment la Coopérative de 
Girouxville pour avoir 
gracieusement mis à 
leur disposition un petit 
coin de leur magasin 
pour la tenue de cette 
Journée de la Femme. 


McLennan, Alberta 


Pour toutes commandes placées 
avant la fin avril 


Par ci par là 
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Echos de Rivière-la-Paix 


La S.H.G.S.R. aura son Centre 


I Une somme de 84,651.6 7 dollars vient d'être approu- 
vée par le gouvernement de l'Alberta sous le pro- 
gramme M.C.R. (Major Cultural & Recreational Facility 
11 Development Program). 
C'est ce que confirmait l'Honorable Marvin Maure, 
MLA, le 8 mars dernier dans une lettre adressée au 
président de la Société historique et généalogique de 
Smoky River. 
“C'est vraiment agréable, souligne M. Maure, de pou- 
voir aider un groupe qui a autant d'énergie et de déter- 
mination que les membres de la SHGSR...”. 

il ajoute, “Ce centre de Recherches ne profitera pas 
seulement aux gens de la région mais profitera égale- 
ment aux gens de l'extérieur”. 

Le président de la SHGSR, Albert Turcotte, se dit lui 
et ses membres très heureux de cette nouvelle posi- 


tive de la part du MCR. 
“Maintenant il reste à procéder à la finalisation des 
plans et j'espère, dit-il, que dès la ‘dégèle’ terminée on 


devrait normalement procéder à la construction du 


Centre”. 
Rallies chorales 
Une soirée de talents mettant à l'honneur les chora- 


les paroissiales de la région aura lieu le 21 avril à l'église 


Girouxville. 
Ce sera une première et déjà les différentes chorales 
ont fait le choix de leurs chants au cours d'une réu- 
nion tenue le 13 mars dernier à laquelle assistait les 
directeurs des chorales. Plusieurs solistes et musiciens 


auront également la chance de se produire au cours 


de cette soirée. 
C'EST A NE 


PAS 


MANQUER... 


À la soirée acadienne, les convives ont bien mangé et quoi encore. 


Il manque de poutine 
et de fricot 


par Simone Laberge 
La journée acadienne 
des Maritimes a connu 
un succès dépassant les 
espoir du comité organi- 
sateur, de dire le prési- 
dent, Maurice Leblanc, 
et. les organisateurs 
n'ont même pas eu la 
chance de goûter à la 
poutine et au fricot 
qu'ils avaient préparés 
eux-même pour la fête... 


Selon M. Leblanc, “nous 


attendions entre 60 et 


100 personnes, et nous 


en avons eu plus de 


350, et même nous en 
avons refusé à ceuse-là 


qui voulions bailler des 
tickets à la darnière 
minutes, nous leur 
disions qu'ils devront 
s'contenter de watcher 
par les chassis”. 


N Dès 14h les acadiens et 
leurs familles venus de 


Caisse Populaire 


GIROUXVILLE 
Savings & Credit 
Union Ltd. 


Girouxville 


toute la région se pres- 
sent à la fête, on ne veut 
rien manquer, le pro- 
gramme promet beau- 
coup. La salle est bien 
décorée pour la circons- 
tance, des drapeaux 
acadiens, des cartes des 
Maritimes sont sur les 
tables ou les murs. 


Et bien sur un grand 
nombre d'amis s'est 
également joint à la fête, 
question de savoir, ce à 
quoi ça ressemble et ce 
à quoi goûte du fricot et 
de la poutinel.… 


Le chant acadien “Viens 
voir l'Acadie” fait foi 
d'ouverture officielle de 
la journée. Ensuite Mau- 
rice Leblanc fait un bref 
historique de l'histoire 
acadienne, Relatant dif- 
férents faits de 1497 
jusqu'à nos jours, souli- 


323- 4600-4242 


gnant davantage l'épo- 
que de 1755, la dépor- 
tation des Acadiens et 
terminant avec les tri- 
ples célébrations de 
1984: le 380e anniver- 
saire de la Fondation de 
l'Acadie, le 200e anni- 
versaire du Nouveau- 
Brunswick et le 100e du 
drapeau de l'Acadie. 


Un film sur l'Acadie con- 
tinue le programme. (Ce 
n'était pas le film 
attendu). Et c'est le sou- 
per, où chacun attend 
pour recevoir sa portion, 
un bol de fricot et une 
poutine avec un mor- 
ceau de pain. Et pour le 
dessert, une pointe du 
drapeau acadien… Les 
gens un peu rétissants 
tant qu'à la couleur, ont 
quand même dévoré 
leurs mets avec grande 
rapidité Le consenssus 


Bienvenue à l’assemblée annuelle de la caisse 


Vendredi le 29 mars à 19 h 30 au Club Étoile de Girouxville 
Un prix d’entrée de 25$ sera tiré - Une soirée sociale suivra... 
“LA CAISSE C'EST NOTRE AFFAIRE - SOYONS LÀ...”’ 

925-2311 


Bur: Guy 


c'était bon, 
plusieurs y seraient 
même retournés pour 
une deuxième portion. 


général... 


Au cours de la soirée, 
plusieurs talents locaux 
ont eu la chance de 
montrer leur savoir faire 
Dans ce domaine la pré- 
sence des acadiens était 
clairsemée... on a plutôt 
eu recours aux talents 
des canadiens-français. 


Le clou de la soirée, il va 
s'en dire a été le specta- 
cle de la Sagouine. 
Comme le disait le pré- 
sident, n'ayant pu venir 
elle-même, la Sagouine 
a envoyé sa fille pour la 
remplacer. Bravo à sa 
fille, elle promet beau- 
coup, avec un peu 


d'expérience elle pourra 
avantageusement la 
remplacer. 
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Un pan d'incertitude est levé face à la position de l'Association des commissaires de l'Alberta 


Le volte-face en faveur des droits scolaires 


par Yves Lavertu 
Edmonton - Une lettre 
récemment émise par 
l'Association des com- 
missaires scolaires de 
l'Alberta révèle un 
important virage dans 
sa façon d'entrevoir la 
réponse albertaine aux 
obligations constitution- 
nelles touchant les 
droits scolaires des 
minorités de langue offi- 
cielle au pays. 

Dans une réponse que le 
directeur de l'organisme 
faisait parvenir à la 
Société des parents 
pour l'école franco- 
phone d'Edmonton, M. 
Larry Ferguson indique à 
la présidente Mme Clau- 
dette Roy que les pro- 
grammes d'immersion 
actuellement dispensés 
aux étudiants franco- 
phones ne peuvent 
satisfaire aux exigences 
de l'article 23 de la 
Charte canadienne des 


des francophones se confirme 


droits et libertés. 

M. Ferguson fait consta- 
ter à Mme Roy que bien 
au'i ait été question par 
le passé chez les com- 
missaires de ‘brandir’ les 
programmes d'immer- 
sion comme moyen de 
souscrire aux obliga- 
tions fédérales sur ce 
sujet, la position n'a 
jamais été officiellement 
adoptée par ces der- 
niers. Depuis, selon le 
directeur, cette ‘possibi- 
lité’ a été révisée et relé- 
guée aux oubliettes. 
La mise au point de M. 
Ferguson faisait ainsi 
suite aux inquiétudes 
signifiées par la Société 
des parents sur une 
position qu'aurait adop- 
tée l'association des 
commissaires en 
novembre dernier quant 
à une motion assimilant 
implicitement les écoles 
francophones aux 
actuelles écoles 


d'immersion en faisant 
de ces dernières la 
réponse directe aux exi- 
gences de l'article 23 de 
la Charte. 

La négation par M. Fer- 
guson de l'adoption de 
cette proposition cause 
un soulagement mais 
également des interro- 
gations chez certains 
dirigeants francophones 
de l’Alberta. L'agréable 
embarras est relatif au 
fait que plusieurs com- 
missaires croyaient 
encore récemment que 
cette proposition avait 
effectivement été adop- 
téel! Comme explication 
à toute cette affaire, on 
parle maintenant de 
confusion ayant possi- 
blement entourée les 
discussions au moment 
du vote sur la motion. 
De cette confusion Le 
Franco aurait d'ailleurs 
fait les frais. Le 14 
novembre dernier, l'heb- 


domadaire titrait en 
page frontispice que les 
commissaires ne fai- 
saient pas la distinction 
entre programme 
d'immersion et pro- 
gramme francophone. 

Il semblerait maintenant 
bien que des commis- 
saires tels M. Philippe 
Gibeau et Mme Yolande 
Gagnon ou le surinten- 
dant M. Lionel Rémillard 
se soient dits sous 
l'impression première 
que la motion ‘avait pas- 
sée’, que celle-ci aurait 
effectivement été reje- 
tée. Toutefois et 
‘quoiqu'il en soit, ces 
derniers se réjouissent 
maintenant du nouveau 
vocabulaire de l'orga- 
nisme sur cette ques- 
tion. Mme Gagnon 
estime en effet que le 
fait que l'association de 
près de 900 membres 
se range derrière cette 
conception accélérera 


peut-être la reconnais- 
sance à tous les éche- 
lons de la société alber- 
taine de la différence 
dans la définition de ce 
qu'est un programme 
scolaire francophone et 
un programme 
d'immersion. 

Certains éléments con- 
tenus dans la lettre 
envoyée à Mme Roy 
constituent une entorse 
nouvelle ou du moins un 
voite-face fort récent 
par rapport à l'ortho- 
doxie’ véhiculée chez 
plusieurs commissaires 
allergiques à la recon- 
naissance explicite 
immersion-programme 
francophone. 

interrogé à ce sujet, M. 
Ferguson déclare que 
depuis quelques mois 
déjà, le bureau de direc- 
tion de l'organisme faisait 
en effet une nette dis- 
tinction dans le 
domaine. Toutefois, 


Députés francophones hors Québec 


N.D.LR. Le Franco publie une série d’articles 
sur les députés francophones hors Québec qui 
siègent aux Communes. Cette semaine: 
DON BOUDRIA, libéral 

député de Glengarry - Prescott - Russell (Onta- 
rio) élu pour la première fois en 1984. 


DON BOUDRIA 


Né à Hull, Québec, 
Don Boudria com- 
mence sa carrière 
politique comme con- 
seiller du canton de 
Cumberland. Après 
trois mandats consé- 
cutifs à ce poste, il se 
présente aux élections 
provinciales de 1981 
dans la comté de 
Prescoti-Russell et il 
remporte la victoire 
dans ce bastion con- 
servateur. Très vite, il 
se fait remarquer à 
Queen's Park comme 
un travailleur infati- 
gable, montrant un 
flair politique excep- 
tionnel pour un jeune 
élu. Petit à petit, il 
devient le grand 
défenseur des droits 
des francophones. Au 
fédéral, on lui a confié 
le poste de critique de 
l'opposition officielle 
pour Approvisionne- 
ment et Services 
Canada et il est mem- 
bre du Comité de 
l'agriculture. 

Si on lui reproche 
souvent sa recherche 
constante du ‘‘specta- 
cle’’, il n’en demeure 
pas mo'..s un travail- 


leur acharné dont les 
interventions sont de 
mieux en mieux docu- 
mentées. C'est un 
politicien qui aime 
sincèrement les gens 
de son comté qui, à 
leur tour, n'hésitent 
pas à le lui démontrer. 
Il a un sens politique 
très aiguisé, dont il 
fait preuve chaque 
jour par ses interven- 
tions colorées et perti- 


nentes en Chambre. 
C’est lui qui a baptisé 
la nouvelle agence 
d’information propo- 
sée par Harvie Andre, 
ministre des Approvi- 
sionnements et Servi- 
ces, PARVDA-CANA- 
DA. 

L'expérience qu’il a 
acquise à Queen's 
Park, où les libéraux 
sont dans l’opposition 
depuis plus de qua- 
rante ans, devrait être 
bien utile aux libéraux 
fédéraux, amortis par 
le pouvoir. 

Pour Boudria, être 
député est un privi- 
lège et non un droit. Il 


Livres à vendre 


Série Time Life sur les grandes étendues sau- 
vages - 26 volumes - 260$ 


Série Time Life sur les grandes époques de 
l'homme - neuve - 21 volumes - 225$ 


Les lettres du mon moulin, Alphonse Daudet 


- 5$ (neuf) 


Les contes baites, Gründ - 8$ (neuf) 


Les contes scandinaves, Gründ - 8$ (neuf) 


Les contes des Philippines, Gründ - 8$ (neuf) 


Les contes du monde entier - 


5$ (neuf) 


Les contes de l'Inde - 5$ {neuf} 


Astérix, la série complète, presque neuve, 27 


volumes - 5$ chaque 


Tintin, la série complète, neuve, 22 volumes 


- B$ chaque 


Lucky Luke, 
chaque 


13 volumes, neufs - 4,50$ 


Iznogoud, 8 volumes, neufs - 4$ chaque 


La saga des gaffes - Gaston Lagaffe {neuf} 4$ 


Mortadel et Filémon - 2 volumes (neufs) 4$ 


chaque 


10 livres de cuisine Superchef - presque neufs 


- 5O$ 


Cathy, 465-7626, après 16 h 30. 


essaie de le prouver 
chaque jour en s’effor- 
çant de répondre aux 
besoins de ses com- 
mettants et en portant 
une attention toute 
particulière au sort 
des francophones. 

“Il faut sauvegarder 
notre langue, faire 
épanouir notre cul- 
ture, affirme-t-il. Les 
droits des francopho- 
nes devraient être 
enchâssés dans la 
constitution”. La 
situation au Manitoba 
et plus récemment en 
Acadie l’inquiète 
beaucoup, bien qu'il 
soit persuadé que la 


. tolérance et le respect 


vaincront. Il espère 
vivement que le gou- 
vernement respectera 
les promesses faites 
aux francophones de 
ce pays. Au delà des 
divisions partisanes, 
qui dans notre 
système, sont mon- 
naie courante, Bou- 
dria trouve qu'une 
plus grande collabora- 
tion entre députés 
francophones hors 
Québec s’impose. “TI 
y a tellement de cho- 
ses qui nous unis- 
sent’’, de dire le 
député de la région 
francophone hors 
Québec la plus homo- 
gène du pays. 


“Vive les fantômes”’ 


film d’une durée de 90 minutes 
présenté par: 
Ciné-Soleïl de Bonnyville 
vendredi 22 mars à 16 k 00 


au Centre culturel 
res Prix d'entrée: $1.50 


Là De . 


| ACFA régionale 
de Bonnyville 


1985 


Pour inscription: 


Garderie Pommes 
de Reinette 


La première garderie francophone à Cal- 
gary ouvrira ses portes le 1er septembre 


- Centre pour enfants de 3 à 10 ans 
- Programme avant et après école 


Ecole St-Anne 
1010 - 21 avenue 5.e. 


7 h 00 à 18 h 00, 5 jours par semaine 


Diane Bonneau - 251-2502 après 18 h 
Francine Cuthbertson - 259-0097 après 18 h 


l'organisme n'entend pas 
à l'heure actuelle émet- 
tre de directives à ce 
sujet aux commissaires. 
Celui-ci attendra plutôt 


l'Education se prononce 
sur la question par un 
énoncé de principes, 
énoncé qualifié d'hypo- 
thétique dans certains 


que le ministère de milieux. 


Pour les 


malentendants 
francophones. 


A compter de mars 1985, Radio-Canada ajoute 
we autre série Jeunesse pour les malenten- 
dants francophones: “LUCKY LUKE”, diffu- 
sée le samedi de 09h30 à 10h00 du matin. 


Ceci porte donc le total de nos émissions avec 


sous-tirage codé à plus de 9 heures par : 


semaine, réparties comme suit: 


DIMANCHE 
19h00 Terre Humaine 


LUNDI 

16h30 Les Schtroumpfs 
19h30 Poivre et Sel 

20h00 La Bonne Aventure 
20h30 La vie promise 


MARDI 
19h30 Le 101 ouest avenue des Pins 
20h00 Monsieur le Ministre 


MERCREDI 

17h00 Fraggle Rock 
19h00 Le vagabond 

19h30 Le parc des braves 


JEUDI 

17h00 Légendes du monde remplacé par: 
Le naturaliste en campagne à compter 
du 4 avril 1985. 


VENDREDI 

11h00 Les ateliers 

11h30 Légendes indiennes suivi de: 

Les héritiers à compter d’avril 1985 
Marco Polo suivi de: 

Et la vie continue à compter du 26 avril 
1985 

21h00 Déjà 20 ans 


SAMEDI 
09h30 Lucky Luke 
16h30 Johan & Pirlouit 


20h00 


Profitez de l’aide bénévole 
pour remplir votre 
déclaration d’impôt 

Vous avez de la difficulté à remplir votre 

déclaration d'impôt. 


Vous êtes une personne qui est incapable 
de faire sa propre déclaration pour des rai- 
sons d'âge, des problèmes de santé ou de 
langue ou de celles qui ont un revenu peu 
élévé et qui ne peuvent pas payer des frais 
pour obtenir de l’aide, les bénévoles vous 
assisteront. 


Des bénévoles de votre région ont appris 
à remplir une déclaration simple et seront 
heureux de vous venir en aide, 
gratuitement. 


D'ici le 30 avril la plupart des régonales de 
l'ACFA offriront le service de bénévoles. 


Pour obtenir plus d’information ou prendre 
rendez-vous avec un bénévole, veuillez 
communiquer avec l’agent de développe- 
ment de votre région. 


Fort McMurray 
Legal/Morinville 
Lethbridge 
Plamondon 


par Paul Denis 

Tous ceux qui n’ont 
pas aimé jusqu'ici le 
théâtre avant- 
gardiste, différent et 
inusité seront des plus 
surpris devant le 
spectacle théâtral 
offert par le théâtre 
Repère de Québec 
dans CIRCULA- 
TIONS présenté dans 
le cadre du Ve Festi- 
val théâtral organisé 
par le Théâtre fran- 
çais d'Edmonton. 

Comme le souffle du 
printemps Cireulations 
apporte une expres- 
sion théâtrale qui 
brise toutes les con- 
ventions traditionnel- 
les de cet art, mais 
n'offusque personne 
en le faisant. Au con- 
traire, les spectateurs 
en sont ravis à les 
entendre faire l'éloge 
du spectacle. 7 

L'histoire est celle 
d’une jeune fille de 
Québec qui, tannée de 
son entourage fami- 
lial, décide de partir 
pour New-York, ques- 
tion de trouver sa 
place, son espace, 


Au TFE 


dans ce monde parfois 
cruel. Mais l’histoire 
elle-même est secon- 
daire et n'existe sim- 
plement que pour per- 
mettre à cette troupe 
d'excellents comé- 
diens d'utiliser les 
effets sonores et 
visuels pour nous 
transporter dans un 
monde où l’imagina- 
tion triomphe. 
Pourtant le fout est 
joué avec un mini- 
mum d’accessoires, 
un décor tout à fait 
simple, dont deux 
grosses malles sont 
les principaux élé- 
ments. Ces malles 
sont tour à tour un 
mür, une porte, un 
miroire, un lit, un 
banc et j'en passe. 
La magie visuelie et 
sonore permet au 
spectateur d’imagi 
ner, même de voir, le 
train dans la gare, la 
prison, la plage, et 
tant de choses encore. 
Les scènes se succè- 
dent l’une à l’autre 
mais ne se ressern- 
blent que sur le plan 


Au Théâtre 


CIRCULATIONS 


Avec le renouveau du printemps un théâtre nouveau 


imaginatif. La scène 
du motel par exemple 
où après deux instants 
de noir on voit appa- 
raître la même scène 
mais cette fois vue du 
ciel, d’en haut vers le 
bas. Les comédiens 
restent toujours assis 
sur leurs chaises mais 
celles-ci sont couchées 
sur le plancher. Un 
coup-d'oeil différent, 
voir même 
exceptionnel. 

La scène la plus hal- 
lucinante cependant a 
été celle du restaurant 
qui s’est terminée par 
une véritable choré- 
graphie et une 
symphonie de verres, 
d’assiettes et de four- 


chettes dans une 
atmosphère de grande 
fête. 


Ce théâtre qu’on 
peut appelé expéri- 
mental vous embal- 
lera car il n’est pas 
laborieux ou difficile à 
comprendre. Son 
astuce est justement 
sa simplicité. 

Les comédiens Lise 
Castonguay, François 


Cinquième festival: 
un franc succès 


r Paul Denis 

DMONTON - Orga- 
niser un festival de 
théâtre n’est pas 
chose facile. Mais le 
Théâtre Français 
d’Edmonton (TFE) 
sous l’habile direction 
de Pierre Bokor a 
réussi encore une fois 
à servir un repas théä- 
tral composé d’une 
variété impression- 
nante de mets tout 
aussi délicieux l’un 
que l’autre. 

Le festival a com- 
mencé avec une pièce 
écrite par Eric Mar- 
tin, un auteur alber- 
tain, dont la version 
française est signée 
Guy Pariseau 
d'Edmonton. ‘‘Les 
Oubliés”” a connu des 
critiques très 
positives. 

Puis la Semaine se 
poursuivait avec un 
festival de théâtre mis 
de l’avant par les éco- 
les publiques 
d'Edmonton. Les élè- 
ves des programmes 
d'immersion fran- 
çaise ont fait honneur 
à leurs professeurs et 
à leurs écoles. Selon le 
directeur Pierre 
Bokor cette première 
expérience a été si 
heureuse et si profita- 
ble qu’elle sera sans 
doute répétée l’an 
prochain. 

Le clou du festival a 
été sûrement la pré- 


sentation du théâtre 
Repère de Québec de 
“Circulation” un tour- 
billon de son, de musi- 
que, d'image et 
d'effets de toutes sor- 
tes qui racontait de 
façon inusitée les 
aventures et mésa- 
ventures d’une jeune 
québécoise qui se rend 
à New York. 

L'école J.H. Picard 
s’est encore signalée 
cette année avec une 
création collective 
fort bien réussie. Les 
élèves ont utilisé des 
tableaux pour faire 
comprendre au public 
et particulièrement 
aux parents ce que Ça 
été de grandir, depuis 
la plus tendre enfance 
jusqu’à la maturité. 

Les élèves de la 
Faculté St-Jean ont 
présenté: “Tonescam- 
ment vôtre’”’. Sous la 
direction de leur pro- 
fesseur Pierre Bokor 
ils ont fait voir une 
gamme complète 
d'émotion à travers 
une comédie satirique 
portant sur la société 
en général. 

Le duo Gilbert 
Parent et Yves Man- 
seau a bien servi le 
public à l’entracte 
avec une musique 
endiablée accompa- 
gnée d’une danse du 
bon vieux temps. Ils 
sont en tournée pré- 
sentement avec leur 


spectacle intitulé Les 
Bûcherons. 

Puis ce fut Place au 
Théâtre pour la 
Société de Théâtre de 
Calgary. Mme 
Michèle Lehardy, 
directrice artistique, 
a présenté avec origi- 
nalité un récital poéti- 
que. Ensuite M. Jac- 
ques Millet a joué 
quelques extraits 
d'une pièce qu'il a 
écrite lui-même ‘On 
ne danse plus”. Cette 
pièce sera présentée 
en première mondiale 
à Calgary le 12 avril 
prochain avant de 
jouer à Edmonton le 
19 avril et à Leth- 
bridge le 26 avril. 

Enfin un groupe 
d'élèves de l'école 
Notre Dame de 
Bonnyville a lui aussi 
présenté une création 
collective qui faisait 
état des grands pro- 
blèmes de l’heure 
dans la société en pre- 
nant pour thème 
l’année internationale 
de la jeunesse. M. 
Daniel Tremblay en a 
été le directeur. Féli- 
citations les gens de 
Bonnyville. 


Bravo à toute 
l'équipe du Théâtre 
Français d'Edmonton 
pour ce festival des 
plus intéressant 
caractérisé par une 
diversité étonnante. 


Beausoleil et Bernard 
Bonnier ont démontré 
un très haut degré de 
professionnalisme. Il 
a fallu sans doute de 
nombreuses heures de 
répétitions pour arri- 
ver à syncroniser 
aussi parfaitement 
autant de mouve- 
ments endiablés. 

Le comédien Robert 
Lepage qui a aussi 
signé la mise-en- 
scène, a été absolu- 
ment formidable, 
capable d’être à un 


Beausoleil. 


29 mars à 20 h 00 


moment le frère 
Bruno et tout de suite 
après l’amie Arlette, 
puis plus tard Super- 
man et enfin le 
“beach boy’ améri- 
cain. Quel jeux. 

Lise Castonguay a 
été particulièrement 
brillante quand elle 
était à toute fin prati- 
que seule sur scène, 
dans l’hôtel par exem- 
ple ou encore dans le 
train. C’est elle en fin 
de compte qui éveille 
chez le spectateur les 
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sentiments les plus 
profonds, les plus 
dramatiques. 

Au moment où les 
lecteurs du Franco 
liront ces quelques 
lignes, Ia troupe 
Repère sera déjà en 
route pour d'autres 
villes, comme Van- 
couver et Winnipeg. 
Une seule note discor- 
dante, c’est que le 
public est resté chez- 
lui presqu’en masse, 
si on peut en juger par 
la représentation du 


“Circulations”’ avec de gauche à droite: Robert Lepage, Lise Castonguay et François 


SPECTACLE 
FRANCO-ALBERTAIN 


St-Mary's community School 
Senior High 
111 - 18 avenue 5.0. 
Calgary, Alberta 


jeudi soir 14 mars der- 
nier. Les autres repré- 
sentations étaient à 
l'affiche les vendredi 
et samedi après-midi. 
Pourtant ce n'est pas 
un manque de publi- 
cité qui en est la 
cause. Ï] y a eu des 
annonces en français 
et en anglais à la 
radio, à la télévision 
et dans les journaux. 
Où sont les francopho- 
nes et pourquoi ne 
viennent-iis pas plus 
nombreux au théâtre? 


Prix d'entrée: $3.00 adultes - $2.00 enfants 


les Gigueurs (danse folklorique) 
chanteurs: Eric Lambotte 
Ken Morrison 
Denise Withnell 
Chorale: La Voix des Rocheuses 


Pour les billets: 


Tina Ligeti: 


228-5810 


Au programme: 


Date limite pour obtenir les billets: 27 mars 
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Les élèves de l’école Picard racontent leurs vies 


p#r Nicole Künzle 

Dans le cadre du Fes- 
üival du Théâtre, les 
élèves des cours d'art 
dramatique de l'école 
JH. Picard ont pré- 
senté une création col- 
lective ‘c'est mon chä- 
teau’ sous la direction 
de Gilles Denis. La 
diversité des tableaux 


du ton et des talents 
qui y sont déployés ont 
assuré Île succés 
de l’ensemble et per- 
met de souhaiter 
d'autres tentatives du 
même genre, peut- 
être des tournées à 
l'extérieur. 


Denise Lavallée et 


Pierre Dery (les 
parents) Ss’attendris- 
sent avec une indul- 
gence souriante sur un 
album de souvenirs. 
Les enfants grandis- 
sent si vite! La vie 
coule entre Is doigts 
avec les craintes, les 
surprises et les 
dépassements - qui 


suscitent la rencontre 
des générations. La 
pièce se déroule en 
une succession de 
tableaux, de la plus 
tendre enfance au bal 
de graduation. Deux 
bébés en couches 
(Lyette Nicholson et 
Claudia Taboada), 
voient déjà les adultes 


Mireille Rijavec et Keith Adamson dans un tableau plein d'humour. 


Ionescamment vôtre: 
‘6 .etourdissant de fantaisie” 


par Nicole Kinzle 

La pièce ‘‘Iones- 
camment  Vôtre’’ 
d'Eugène Ionesco, 
mise en scène par 
Pierre Bokor nous 
offre, dès l’introduc- 
tion, une vision bigar- 
rée faite de ballons de 
diverses couleurs 
mais surtout d'un 
assemblage hétéro- 
clite de personnages 
venant d’époques ou 
de classes sociales dif- 
férentes (époque 
romaine, 18e siècle, 
20e siècle, un peu de 
tout) cet assemblage 
inattendu nous 
réserve les cocasse- 


ries d’une pièce à trois 
qui permet à divers 


talents de se 
déployer: Jo Ann 
Demers (la con- 


cierge) a de la pré- 


sence ainsi que Moni-: 


que Raymond (le maï- 
tre), Danièle Fontaine 
a du dynamisme Jo- 
El Berg (guitariste) 
au visage blafard 
accompagne de sa 
musique et de ses 
mines les jeux des 
acteurs. Lise Audette 
a du piquant en mon- 
daine qui s'efforce 
d’être parisienne, tan- 
dis que Geneviève 
Forget nous surprend 


par la vélocité des 
roucoulements de ses 
phrases en r. 

Le spectacle est 
étourdissnt de fantai- 
sie grâce aussi au jeu 
des adverbes de tout 
calibre qui exécutent 
une danse endiablée 
d'un personnage à 
l’autre et aux absurdi- 
tés véridiques telles 
que la satire de l’ado- 
ration béate des foules 
envers un maître qui 
n’a d'existence que 
celle qu’on lui confère. 

Les mots ont une vie 
qui nous dépasse: ils 
nous précèdent et ils 
nous suivent, prenez-y 


Une scène très comique où le ‘‘snobisme”? est ridiculisé. 


garde! Telest le mes- Un autre tableau 


sage de la pièce. 


DATE: 


suivant 


| L2 


Canada 


Affaires extenieures 


comme des espèces 
différentes dont il faut 
subir les cajoleries 
convenues. La pre- 
mière classe arrive 
ensuite (journée 
redoutée des mères- 
poules): l'enfant doit 
quitter la coquille 
familiale et apprendre 
à se faire respecter 
des autres. L'adoles- 
cence et l’école Junior 
High: un tableau plein 
d'humour où se révèle 
l'excellence de Keith 
Adamson, tout en sou- 
plesse corporelle et en 
mobilité d'expression. 
Il exécute avec 
Mireille  Rijavec, 
sculpturale et gra- 
cieuse, un pas de 
danse langoureux et 
fantaisiste. A noter 
également dans l’un 
des tableaux suivants 
les très bons mimes 
de Caron Haddack: un 


à. 


en question. 


ù 


jeu d'une grande élas- 
ticité et la présence 
scénique de Myriam 
Moquin dans la rôle 
la mère. 


L'amitié, le flirt, l’édu- 
cation sexuelle sont 
abordés tantôt sur le 
monde du conflit. La 
mère désapprouvant 
les fréquentations de 
sa fille laisse échap- 
per la regrettable 
bavure d’une menta- 
lité étroite, ‘elle n'est 
même pas catholique’, 
tantôt sur le mode 
humoristique; 

l'extrême géne, les 
prudences, les cachot- 
teries des parents ne 
sachant comment 
aborder l'éducation 
sexuelle sont mis en 
déroute par la préci- 
sion des connaissan- 
ces en cette matière 
tabou de la nouvelle 


A 


où Pamour à l’âge de l’adolescence est remis 


LE DÉFI DU COMMERCE: 
AVIS DE CONSULTATION PUBLIQUE 


Le Ministre du Commerce extérieur, l'honorable James 
Kelleher, tiendra une séance de consultation dans votre 
région afin de discuter des défis que pose au Canada le 
commerce extérieur. Nous vous invitons à prendre part au 
processus de consultation en assistant à cette séance 
publique qui aura lieu à la date et à l'endroit suivants: 


Le mercredi 27 mars 1985 


Suite Alberta «B» 
1011, Bellamy Hill 
Edmonton (Alberta) 


HEURE: De 14 h à 16 h (La réunion pourrait se terminer plus tard) 
ENDROIT : Hôtel Château Lacombe 


Toutes les parties intéressées sont les bienvenues. En 
cas de manque d'espace, la priorité sera accordée à ceux 
qui S'inscrivent à l'avance en communiquant au numéro 


Ministere de l'expansion 
industrielle régionale 


420-2944 


Nous encourageons ceux et celles qui seront 
incapables d'assister à cette séance de consultation à 
soumettre par écrit à l'adresse suivante, avant le 10 mai 1985, 
leurs commentaires sur deux documents de travail publiés, 
intitulés «Comment maintenir et renforcer notre accès aux 
marchés extérieurs » et «Financement des exportations»: 


L'honorable James Kelleher 
Ministre du Commerce extérieur 
Edifice Lester B. Pearson 

125, promenade Sussex 

Ottawa (Ontario) K1A 0G2 


1:800-267-8376 


External Aftars 
Canada 


Lhonorabie James Keltener 
Ministre du Commerce exteneur 


Gouvernement du Canada 


génération. Les vicis- 

situdes scolaires sont 

entevues comme une 

‘éducation imposée 

faite de montagnes, de 

livres à engloutir, et le 

choix du compagnon 

de la vie comme de la 

libération du détermi- 

nisme parental. Le 

tout se termine dans 

une chanson émou- 

vante à l'adresse des 

parents: “Pour les lar- 

mes que tu as séchées, 

pour. les fois que tu 

m'as aidé je viens te 

remercier”’’ 

Malgré certains 

accrocs du texte qui 

parfois nécessite un. 
époussetage (du genre 

‘l faut que vous fai- 

tes’) la diction des 

acteurs était bonne en 
général et le coeur 

était à l'ouvrage et 
c'est dans cette note 
qu'il faut retenir. 
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Le Franco régional 


par 
Raymonde Ménard 
LAC LA BICHE - 
Mercredi soir plus de 
750 personnes ont 
rempli à capacité 
l’arèna du Lac la 
Biche pour voir une 
joute de hockey jouée 
avec style, talent et 
plaisir. 

‘Les Anciens Cana- 
diens’”’ de Montréal 
étaient parmi nous et 


L’équipe des Anciens Canadiens. En reconnaissez-vous? 


c'était excitant, sur- 
tout pour les gens qui 
ont toujours demeuré 
ligue. Un point favori 


fidèle à leur équipe 
favorie. Ils rencontrè- 
rent l'équipe ‘Les 
Anciens du Lac La 
Biche’ où partici- 
paient 22 joueurs. En 
regardant cette joute 
qui était composée de 
joueurs anciennement 
avec le L.NH. une 
personne pouvait voir 
ce que ça prend pour 
entrer dans cette 


de la joute fut quand 
l'arbitre Red Storey 
équipe déterminée du 
Lac la Biche, Henri 


imposa deux pénalités 
mineures aux Cana- 
diens pour avoir passé 
la rondelle trop de fois 
dans leur bout. Cet 
appel a fini avec 5 
joueurs du Lac la 
Biche contre Henri 
Richard seul - il fut 
abandonné par son 
équipe. Avec d’excel- 
lentes manoeuvres de 
rondelle contre une 


EN 
=, 


réussit à tuer les 
du Lac la Biche par la 
taille et le porter 
autour, sans pro- 


Une prise de conscience par les 
‘““Anti-coquille” de Bonnyville 


par Daniel Tremblay 
BONNY VILLE - Oui. 
Une quinzaine de jeu- 
nes francophones de 
la place ont monté une 
pièce de théâtre ou 
plutôt une création 
collective sur l'avenir. 

Lors de la présenta- 
tion, il y avait une cin- 
quantaine de person- 
nes dont: M. François 
Gagnon, nouveau pré- 
sident de l'ACFA et sa 
dame, Mme Lynn 
Owens représentante 
de l’'AADAC, plu- 
sieurs parents de ces 
jeunes et aussi plu- 


sieurs de leurs compa- 
gnons d'école. Bref, 
un public à mon avis, 
des plus critique. 

Le tout s’est déroulé 
dans une ambiance 
tantôt comique, tantôt 
dramatique. Enfin 
tout y était. La plus 
grosse critique fut: 
“C'était trop court 
mais très intéres- 
sant”. Si bien que 
Mme Owens a pro- 
posé de représenter la 
pièce à la base de Cold 
Lake. Nous sommes 
également en contact 


avec d’autres organis- 
mes, dont le théâtre 
français d'Edmonton 
pour le 16 ou 17 mars, 
car nous aimerions 
beaucoup la jouer en 
province. 

Cette pièce a été 
rendue possible grâce 
à la participation de: 
PAADAC par une sub- 
vention, l'ACFA de 
Bonnyville par son 
aide technique, M. 
Réal Girard par ses 
sages conseils et par 
la coordination de 
Daniel Tremblay. 


Les anti-coquilles de Bonnyville, ne première tentative heureuse. 


pénalités seul! Quel 
talent! Plusieurs gens 
étaient venus pour 
voir Henri alors ce 
moment les récom- 


pensa. 
Le bouffon de la 
veillée était le 


“grand” joueur Gilles 
Lupien - il était à son 
aise et avait du plaisir 
- il décida même de 
ramasser un joueur 


M 


blème. Il trouva une 
place dans le coeur 
des gens, lui aussi. 
La partie finit avec 
24 buts pour Montréal 
et 11 pour le Lac la 
Biche. Dès le début de 
la joute, c'était évi- 


dent que les Cana- 
diens pouvaient faire 
ce qu'ils voulaient de 
la rondelle et des buts 
ils auraient pu en 
compter. 

Le gardien de but 
Gerry Desjardins a 
admis des 11 buts qu'il 
a aloués seulement 1 
entra malgré lui-un 
but compté par Grod 
Coutney du Lac La 
Biche. 

Les spectateurs sor- 
tis de l’arèna ce soir là 


Les Anciens Canadiens au Lac la Biche 


furent très heureux de 
leur veillé. 

L'équipe des Cana- 
diens était composée 
de: 

Henri Richard 
André Pronovost 
Gilles Lupien 
Ab McDonald 
Garry Peters 
Ray Comeau 
Léon Rochefort 
Gilles Marotte 
Chris Bordeleau 
Phil Goyette 
Billy Hicke 


Bob Sirois 
Bob Girard 
Mike Cormier 
Michel Plasse 

Les arbitres 
étaient: Red Storev et 
Maurice Richard. Aux 
désapointement de 
plusieurs gens, Mau- 
rice Richard était 
retourné dans l’est 
par affaire. Il était 
pour étre de retour 
pour la joute à Bonny- 
ville qui était leur pro- 
chaine place d'arrêt. 


Plamondon a un 
nouveau conseil 


par 
Raymonde Ménard 
PLAMONDON - A- 
près avoir été sous 
Fadministration du 
Gouvernement pour 
près de deux ans les 
gens du village de Pla- 
mondon vont repren- 
dre les affaires en 
mains. 

Le dernier conseil 
avait pris la décision 
de remettre sa démi- 
sion car le village 
avait besoin de l'aide 
financière qui ne 
venait pas et l'impôt 
sur les propriétés était 
pour augmenter à 


nouveau. Suivant les 
démissions le Gouver- 
nement prit charge du 
village avec M. Norm 
Milke qui fit l'admi- 
nistration. La décision 
du conseil de démis- 
sionner a produit de 
bons résultats pour les 
résidents de Plamon- 
don. 250,000$ furent 
reçus pour l'année 
1984 et l'impôt pour 
les gens descendit de 
25%. 

Lundi le 25 février, 
69% des gens éligibles 
ont voté pour cinq des 
six candidats qui se 
sont présentés. Les 


nouveaux conseillers 
sont: Elaine Gau- 
thier, Charles Gaudet. 
Brian Fortier, 
Dorothy Lloyd et Alex 
Richard. 

Mercredi soir le 6 
mars le conseil se ren- 
contra pour la pre- 
mière fois. La déci- 
sion a été prise que M. 
Charles Gaudet sera 
le nouveau maire et 
Mme Elaine Gau- 
thier, la député- 
maire. Le nouveau 
conseil a l’idée de tra- 
vailler ensemble pour 
le bien des gens et du 
village de Plamondon. 


Découvrez 


la magie des 
voyages en train. 


Participez à une séance d’information sur les voyages, qui aura 
lieu le dimanche 31 mars à 14 heures, au A.M.A. Travel Center, situé 
au coin de la 109€ rue et de l’avenue Kingsway à Edmonton. 

Faites de fascinants voyages, grâce à l'Office national du Film. 

Rencontrez les représentants VIA et les agents de voyages de 
votre ville. Ils se feront un plaisir de répondre à toutes vos 
questions, vous renseigneront sur les voyages en train et sur les 
différents forfaits offerts. Vous découvrirez comment mieux 
économiser. grâce au train VIA. 

Des prix de présence sont offerts! Participez à la séance 
d'information sur les voyages et courez la chance de gagner le 
grand prix VIA Rail! 


Pour obtenir votre invitation gratuite, communiquez avec À.M.A. 
Travel au 150, Southpark Village Mall ou au 3803 Calgary Tr.sS. 


à Edmonton (438-4947) ou avec 
A.M.A. Travel, 15 819, 87€ avenue 


à Edmonton-Ouest (484-1166), 


ou avec A.M.A. Travel, succursale 


principale, 109e rue et avenue Kingsway à Edmonton (474-8700) 


Venez vivre la magie 
des voyages en train. 
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Samedi 15h30 Rencontres 
16h00 Les chemins d'ambroise 
23 mars 16h30 Entre les lignes 
Les contes de la forêt 17h00 Second regard 
verte 18h00 Téléjournal 
Belle et Sébastien 18h05 Science réalité 
Passe Partout 18h30 Dans un monde d'homme 
Astro le petit robot 19h00 Terre humaine 
Lucky Luke 19h30 Les beaux dimanches: 
Les mystérieuses cités d'or À communiquer 
L'île des rescapés 20h45 Les beaux dimanches: 
D'hier à demain Ciné festival: 
Somment économique C'est l'Apocalypse 
d'Ottawa 23h38 Le régional 
Les héros du samedi ï 
La semaine parlementaire Lundi 
à Ottawa 85 mars 
1° monde de Disney 09h45 A votre rythme 
soirée du hockey: 
Vancouver à Winnipeg 10h00 Passe partout 
- 10h30 Félix et Ciboulette 
Raïd le cap terre de feu 
Impact 10h45 Tape Tambour 
Téléjournal 11h00 Rien que pour vous 
Le Régional 11h30 Virulysse : 
Politique fédérale 12h00 Première édition 
que . 
Télé-sélection 12h05 Fariboles 
12h30 Allo Boubou 
La grande menace . . 
. 13h31 Au jour le jour 
Dimanche 14h31 Cinéma: 
. L'enfance nue 
24 mars 16h00 Bobino 
Petit Castor 16h30 Les Schtroumpfs 
Démétan la petite 16h50 Club Astro 
grenouille 17h00 Quincy 
Passe Partout 18h00 Ce soir 
Michou et Pilo 18h30 A guichets fermé 
Livre ouvert Symphonie dans l'espace 
Les Paraboles 19h00 Trouver l'erreur 
Le jour du Seigneur 19h30 Poivre et sel 
Les grandes batailles du 20h00 La bonne aventure 
passés 20h30 La vie promise 
Univers des Sports 21h00 Télé-lundi: Reily l’As 
Magazine de la semaine des Espions 
verte 21h59 Sports Alberta 
Propos et confidences 22h05 Téléjournal 


Communiquez 
Monique après 18 heu- 
res au 473-4477. 


A vendre: Manteau de 


avec 


chat sauvage pour pour garder 
femme, très propre, enfants. J'ai travaillé 
grandeur 7-8, $400. dans une garderie et 


enfantine. 


J'offre mes services 


étudié en psychologie 
Composez 
426-1156, Guylaine. 


FT cette semaine 


22h29 Le point 12h00 Première édition 
23h00 Cinéma: 12h05 Fariboles 
La poupée sanglante 12h30 Allo Boubou 19h30 
î 13h31 Au jour le jour 20h00 
Mardi 14h31 Le temps de vivre 
26 mars 16h00 Bobino 21h59 
O9h45 A votre rythme 16h30 Au jeu 22h08 
17h00  Fraggle rock 22h25 
10h00 Passe Partout 
. . 17h30 Du tac au tac 23h00 
10h30 Félix et Ciboulette : 
18h00 Ce soir 23h30 
10h45 Tape tambour 
. 19h00 Par 27 (golf) 
11h00 De bien belles choses 
. . 19h30 Le parc des braves 
11h30 Yogi et Cie . 
. Le 20h00 Au nom de tous les miens 
12h00 Première édition 
. 21h00 Lautrec 85 
12h05 Fariboles 21h59 Sport Albert 
12h30 Allo Boubou POrL AIDER 09h30 
. : 22h05 Téléjournal 
13h31 Au jour le jour . O9h45 
. 22h29 Le point 
14h31 Cinéma: 10h00 
23h00 Les Ha Ha 
Chacun sa chance 24h00 Cinéma: 10h30 
16h00 Bobino " N 10h45 
16h30 Minibus e camion 11h00 
17h00 Le grand frère Jeudi 11h30 
18h00 Ce soir 12h00 
18h30 Phare Ouest d'Edmonton 28 mars 12h05 
un instinct de préservation 09h45 A votre rythme 12h30 
19h00 Grand-papa 10h00 Passe partout 13h31 
19h30 101, ouest avec des Pins 10h30 Félix et Ciboulette 14h31 
20h00 Monsieur le Ministre 10h45 Tape Tambour 15h30 
20h30 Coup d'oeil 11h00 Question de droit 16h00 
21h00 Dallas 11h30 Karino 16h30 
21h59 Sports Alberta 12h00 Première édition 17h00 
22h05 Téléjournal 12h05  Fariboles 18h00 
22h29 Le point 12h30 Allo Boubou 19h00 
23h00 Rencontre 13h31 Au jour le jour 19h30 
23h30 Cinéma: 14h31 Cinéma: 20h00 
Embrayé bidasse ça fume Les misérables 21h00 
' 16h00 Bobino 21h59 
Mercredi 16h30 Traboulidon 22h05 
èi mars 17h00 Légende du monde 22h29 
09h45 A votre rythme 17h30 Pare chocs 23h00 
18h00 Ce soir 23h10 
10h00 Passe Partout . : 
. . 18h00 Pile ou face: Finale 
10h30 Félix et Ciboulette , 
d'Edmonton - M. Dubé vs 
10h45 Tape tambour 
11h00 Zig Za M. Toutant 
g <a9 19h00 Génies en herbe: 


11h30 Pacha 


2024 - 57e rue. Télé- 
phone: 450-1256. 


A vendre un set de salle 
à diner en bois et chai- 


ses en velours, en 

bonne condition, très . _. 
bon prix. Tél. Expérience en garderie à 
450-1160 après 6 fa maison à temps plein 
heures. ou partiel. 450-1701, 


Josée White. 


avocat 


Tél.: (403) 429-0424 
Télex: 037-2966 
Télécopie: (403) 425-0329 


À vendre un Colico 
Vision avec 4 casset- 
tes, en très bon état, 
99$. Tél: 433-9376. 


Femme veux garder des 
enfants de deux ans en 


montant durant la 
semaine. Millwoods 


463-9579. 


Je recherche une per- 
sonne pouvant faire du 
traitement de textes et 
du travail général de 
bureau occasionnelle- 
ment. Si vous êtes inté- 
ressée, appelez au 
468-9406. 


Nous cherchons per- 
sonne pour demeurer 
avec dame âgée. Com- 
muniquez au 459-6800 
après 18 h 454-6723. 


DUROCHER, MACCAGNO, 
MANNING, 
CARR & SIMPSON 


- 5ème étage, 10355 Avenue Jasper 
Edmonton, Alberta 420-6850 


DR. KR. D. BREAULT 


DENTISTE 
Strathcona Medical Dental Bldg. 
Pièce 302, 8225 - 105e rue, Tél: 439-3797 


A vendre Dodge Aspin 
1977, spécial édition, 
$ 2000.00. Tél: 
450-1160 après 6 
heures. 


Donnerais des cours pri- 
vés de guitare et de 
basse. Populaire, classi- 
que et jazz. Je suis 
diplômé en musique, j'ai 
quinze ans d'expé- 
rience. Tél: 465-4984, 
Yves Lévesque 


Capies d'afraiPle: 
pjofessiog 


PRIVÉ & ASSOCIÉS 


œlt 


Léo A votte 


Téléphone: 
422-2912 


Chambre et pension - 
prix à discuter- #17, 


Rapports d'impôts 


G. Bergeron 


8927F - 82 avenue 
Edmonton, Alta 
T6C 022 


Comptables Agréés 
Edmonton 487-1035 

High Prairie 523-3834 
Rycroft 765-3713 


Service français appeller Gerré Privé, C.A. 


“Cadrin Denture Clinic”” 


Bernard Cadrin 


Edifice G.B., 9562 - 82e avenue 
Entrée ouest, plancher principal 
Bur: 439-6189 Res: 433-5704 


Ravmond Piché 


Ryotte Piché insurance 
— —-Servkxes Ltd. 
Assurances, commerciale, automobile, maisons, vie. 
202 - 10008 - 109%e rue 
Edmonton, Alberta 
T5J 1M4 


Bur: 468-1667 
Rés: 465-2943 


Edmonton, Alrca. 
Grande Prairie, 201, 10029A - 100 ave. 
Dawson Creek, C.B. No. 102, 900 - 102e ave. 782-2€40! 


INLAND 


PRINTING LTD. 


9366 - 49e rue 
Edmonton, Alta. 
Marcel Doucet 
Téléphone 468-53 


ACCORDEUR DE PIANOS 


Dr. Martin Leboldus Sask. 
vs Ecole St-George BC 
Cour circuit 

Les grands-films: 
Jeremiah Johnson 
Sports Alberta 

Le téléjournal 

Le point 

A première-vue 
Cinéma: 

Furie 


Vendredi 
29 mars 


Zoom sur l'écologie 
A votre rythme 
Passe partout 

Félix et Ciboulette 
Tape Tambour 

Les ateliers 
Légendes indiennes 
Première édition 
Fariboles 

Allo Boubou 

Au jour le jour 

Télé feuilleton 
Prince noir 

Bobino 

L'escapade 

Télé: l’aéropostale 
Ce soir 

A plein temps 
Vivre à trois 

Hors série: Marco Polo 
L'industrie du vivant 
Sports Alberta 
Téléjournal 

Le point 

Vivre en forme 
Cinéma: 

La malédiction 


LAURENT P. CARR 


et notaire 


agent de marques de commerce 


2200 Principal Plaza 
10303 avenue Jasper 
Edmonton, Alberta 
T5J 3N6 


11309 -125erue Edmonton,Alberta T5M 0OM8 


Téléphone: (403) 454-5733 
Déry Piano Service 


J.A. Déry, R.T.T. 


Comptabilité 


Denis Busque, R.T.T. 


IE 5509 


Benoïton & Associés Ltée  : 


303-Centre 104 

SERO Calgary Trail Soutkbound 8.0. 
Edmonton, Alberta OR SGE 
Dur: 4372525 Dom: 461-4793 


Dominion Life 


TRE DOMINOMUIEF ASSURANCF COMPANr 


- Impôt | 


202, 8815 - 92e rue 


|, 


T6C OZ2 


Tél: 469-9694 
Tél: 532-3587. 


-4 


INLAND ADVERTISING 
& PROMOTIONS LTD; 


9366-4Jerue | 


Edmonton, Alta. 
Daniel Nadon : 
02 Téléphone 465-9803! 


PAUL J. LORIEAU 
Tél.: 439-5094 


Collège Plaza, 
8217 - 112e Rue 
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Michèle Lehardy et la société de Théâtre 


par Marie Leduc 

CALGARY - La res- 
ponsable de la Société 
de Théâtre de Cal- 
gary, Michèle 
Lehardy, aimerait 
que des gens s’intéres- 
sent davantage au 
théâtre et offrent 
leurs services en tant 
que bénévoles pour 


ans à Calgary, 
Madame Lehardy, 
originaire de Mon- 
tréal au Québec, a une 
vaste expérience en 
théâtre. En effet, 
depuis les débuts de la 
télévision, elle a joué 
dans de nombreux 
téléthéâtres à Radio- 
Canada, de même 


organiser et faire de qu’au théâtre du 
la publicité pour le Rideau Vert dans une 
théâtre francophone. pièce de Sacha 


Etablie depuis deux Guitry, au Gésu et 


plusieurs autres. 
Son nom n’est plus à 
faire en tant que 
comédienne et si 
Michèle Lehardy est 
venue s'installer à 
Calgary, c’est tout 
simplement qu’il y a 
beaucoup à faire en 
matière de théâtre 
dans l’ouest et qu'il 
existe un bon réser- 
voir de comédiens. 
Cependant elle 
déplore le fait qu’il 


manque de bénévoles 
pour s'occuper de la 
publicité et de l’orga- 
nisation de la troupe. 

La Société de Théä- 
tre de Calgary est 
financée en partie par 
le Secrétariat d'État 
et Alberta Culture. Le 
mandat de la Société 
n'est pas celui d’édu- 
quer, mais celui de 
faire connaître le 
théâtre ce qui expli- 
que pourquoi les piè- 


Au service des francophones 
Mme Carol Blackstaffe, 
agent de développement communautaire 


Pierre Granger 

CALGARY - Les groupes francophones du sud 
de l’Alberta ont droit à plus d’égards de la part 
du Secrétariat d'État. 


Le Secrétariat d’État a en effet nommé 
pour la première fois un agent chargé de le 
représenter auprès des communautés minori- 
taires de langues officielles, entendons de lan- 
gue française, dans les localités de la province 
à partir de Red Deer. Ce sont les fonctions que 
remplit depuis le 7 janvier Mme Carol Blacks- 
taffe, agent de développement communautaire, 
dont le bureau est à Calgary. 


Franco-manitobaine de naissance, Mme 
Blackstaffe connaît par expérience personnelle 
les problèmes auxquels doit faire face un 
groupe minoritaire dans les domaines éduca- 
tionnel, économique, social, etc. Heureuse 
d’avoir consersé sa langue et sa culture fran- 
çaise malgré les difficultés, elle veut mainte- 
nant aider ses compatriotes à s'épanouir. Elle 
a fait des études à l’université de Calgary et à 
la Faculté Saint-Jean de l’université d'Edmon- 
ton, et est établie dans notre ville depuis 11 ans. 


Que considère-t-elle comme particulière- 
ment important pour le succès de son travail? 
Bien connaître et comprendre les différents 
groupes et leurs objectifs afin d’être parfaite- 
ment en mesure d'agir comme intermédiaire 
efficace entre eux et le Secrétariat d’État. C'est 
pourquoi elle se fait un devoir d'assister, aussi 


A l’Alliance française de Calgary 


Mme Carol Blackstaffe 


souvent que possible, aux réunions de toutes les 
associations et de participer à leurs activités. 
On peut l’atteindre par téléphone au numéro 


231-5541. 


Cabaret by night! 


par Jean Paul Perras 
CALGARY - Fleurs à 
ces dames, jeux de 
lumière, spectacle, 
musique, hospitalité 
des hôtes, repas et 
surtout la franche 
Camaraderie de tous 
les invités sont encore 
venus couronner la 
Soirée de Cabaret de 
l'Alliance française de 
Calgary d’un succès 
mérité, samedi le 2 
mars à la Maison 
française. 


Près de deux cents 
personnes ont pu par- 
ticiper à cette soirée - 
le clou de l’année 
sociale de l'Alliance. 
Plus de 150 autres ont 
du être refoulées, 
faute d'espace, hélas. 

Le spectacle, sous 


la fine direction de 
Martine Spence, a 
surtout retenu l’atten- 
tion et, dans l’ensem- 
ble, a connu un succès 
boeuf qui pour 
quelques-uns est 
devenu boeuf sur le 
toit! 

Les numéros du 
spectacle, présentés 
avec son habituel 
charme par le tou- 
jours habile annon- 
ceur de CHFA, Michel 
Charron (qui est soup- 
çonné d’avoir un fai- 
ble pour Calgary) se 
sont succédés à un 
rythme  endiablé. 
Depuis les “girls” du 
Cancan qui, comme 
toujours, ont fait tour- 
ner les têtes et griser 
les yeux de ces mes- 
sieurs, la pantomime 


réussie de Jésus 
Nunez et Segio Ayea, 
la danse indienne de 
Françoise Salzedo et 
Sue Pairaudeau qui a 
fait bien rire, le mono- 
logue goguenard 
d'Hervé Collet, ce 
Français typique, 
l'accordéon d'Henri 
Edel, d'habitude si 
retiré jusqu’à la danse 
espagnole de cette 
artiste qui cherche à 
percer, Ana Johnson. 
Et beaucoup d’autres. 
Les moines de St- 
Bernardin, loufoques 
à souhait, ont démon- 
tré que nous n’avons 
plus les moines que 
nous avions et que ces 
robes de bure cachent 
autre chose que des 
aumônes et des 
indulgences. 


Tous s'accordent à 
dire que le vin était 
bon et abondant et que 
la musique excellente 
préparée par Guy 
Vincent pour le bal qui 
a suivi a aidé à termi- 
ner la soirée dans une 
gaieté bien française. 

Parmi les invités de 
marque: le Consul 
général de France à 
Edmonton, M. Louis 
Bardollet et son 
épouse; l’Attaché 
commercial de 
France à Calgary, M. 
Jean-Claude Daupey- 
roux et sa charmante 
épouse, Bénédicte; et 
Mme Evelynn et M. 
Bob MacDougail, res- 
pectivement profes- 
seur et directeur du 
Mount Royal College. 


D 


ces sont choisies dans 
un répertoire varié. 
L'année dernière, la 
Société de Théâtre de 
Calgary a présenté 
trois pièces et elle en 
présente également 
trois, cette année. En 
ce moment, la troupe 
est à répéter ‘‘On ne 
danse plus” de Jac- 
ques Millet, qui sera 
jouée le 14 avril pro- 
chain au Docteur 
Betty Mitchell Thea- 
tre à Calgary. La 
même pièce fera par- 
tie du programme du 
15e anniversaire du 
Festival de Théâtre à 


Edmonton, le 16 mars 
prochain. 

A l’occasion de ce 
même Festival de 
Théâtre, Michèle 
Lehardy présentera 
une demi-heure de 
poésie de François 


Villon à Emile 
Nelligan. 

Femme active, 
Michèle  Lehardy 


pense qu’il est possi- 
ble de concilier car- 
rière et vie privée et 
malgré tous ses enga- 
gements au théâtre, 
elle trouve le temps de 
passer de bons 


moments en compa- 
gnie de son époux, de 
faire un peu de déco- 
ration intérieure chez 
elle et de recevoir, à 
l'occasion, quelques 
amis à domicile. 
Toute personne qui 
désirerait joindre la 
troupe, soit comme 
bénévole, soit comme 
comédien(ne) peut 
contacter Michèle 
Lehardy à 288-7517 en 
laissant un message 
sur son répondeur. Et 
il ne reste plus qu'à 
souhaiter une longue 
vie à la Société de 
Théâtre de Calgary. 


La pré-maternelle 
“La Coccinelle” 


par Martine Spence 
CALGARY - À la pré- 
maternelle “La Cocci- 
nelle”, les petits 
anglophones sont ini- 
tiés au français dès 
l’âge de trois ans. 
Sous la direction de 
Madame Hélène 
Huard, ils chantent, 
parlent et font diver- 
ses activités en fran- 
çais pendant deux à 
trois demi-journées 
par semaine. 

“La Coccinelle” est 
véritablement la créa- 
tion de Madame 


Les enfants adorent ça et ils apprenne 


Hélène Huard. Partie 
de rien ou presque, 
tant au point de vue 
financier que maté- 
riel, il y a quatre ans, 
elle y a voué une 
grande partie de son 
énergie et de son 
temps. La plupart du 
mobilier et de nom- 
breux jeux ont été 
construits par elle- 
même. Elle avoue 
faire cela ‘pour se 
faire plaisir’’ et les 


enfants le sentent 
bien. Il n'est pas 
besoin d’être poly- 
glotte pour communi- 
quer des sentiments. 

La pré-maternelle 
est gérée par un 
comité de parents qui 
s'occupe de la partie 
administrative, lais- 
sant le côté pédagogi- 
que et éducatif à 
Madame Huard. Les 
parents viennent à 
tour de rôle servir de 
secrétaire ou d’aide 
maternelle de façon 
qu’à tout instant, deux 


… 


personnes soient pré- 
sentes avec chaque 
groupe. Cette année 
‘La Coccinelle” 
compte cinquante-six 
enfants divisés en 
quatre groupes de 
douze à quinze élèves. 
Située dans le nord- 
ouest de la ville, elle 
attire surtout la popu- 
lation environnante. 
Les parents sont des 
professionnels qui ont 
beaucoup voyagé et 


nt le français en même temps. 


qui pensent que 
l'apprentissage d’une 
seconde langue est 
devenu vital. Leurs 
autres enfants, d'ail- 
leurs, sont aussi pla- 
cés dans des pro- 
grammes d'immer- 
sion. 

A tous les niveaux, 
lécole d'immersion 
connaît un essor con- 
sidérable à Calgary. 
Un nombre croissant 
de personnes se rend 
compte de la nécessité 
du bilinguisme et des 
opportunités qu'il 


# 


offre. Même ceux qui 
n'ont pas eu la chance 
d'être exposés à une 
seconde langue 
essaient de ne pas res- 
treindre l'avenir de 
leurs enfants et de 
leur donner le goût ou 
l'habitude de cette 
dualité le plus tôt 


possible. 
Pour tout rensei- 
gnement, appeler 


Hélène Huard au 
284-4827 ou 289-0014. 
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Nos jeunes écrivains à l’honneur 


N.D.L.R.Mme Louise Amyotte, professeur de 
la 5e année de l’école Maurice Lavallée nous 
a fait parvenir quelques chefs d'oeuvre de ses 
élèves que Le Franco publient cette semaine. 
Ce service est disponible aux écoles francopho- 
neg en autant que l’espace dans le journal le 
permette. Faites parvenir les textes à: Le 
Franco, 10008 - 109 rue, Edmonton, Alta. T5J 
1M4. 


L'hiver 


C’est l'hiver. 

Il neige beaucoup, 
Maintenant tout est blanc. 
C’est le temps des carnavals, 
Nous faisons de belles sculptures de glace 
Qui fondent au soleil. 

Tout est plaisant, 

Comme le vent. 

L'hiver est beau, 

L'hiver est blanc, 

L'hiver est partout! 

par Leanne Twaits 


Les patins magiques 


Il était une fois, dans un petit village très 
très loin d'ici, il y avait une petite fille qui 
s'appelait Lisa. Lisa était très très triste, car, 
dans ce village il y avait seulement trois famil- 
les, celle de Lisa, de son amie Evelyn et de la 
petite Michelle. Donc, cela voulait dire que Lisa 
avait seulement 2 amies, Lisa n'avait pas de 
papa et sa famille était très très pauvre. 


Une journée quand Lisa était sur la route 
pour aller voir ses amies patiner, elle a apperçu 
une boîte dans la neige. Elle l’a ramassé et l’a 
apporté jusqu’à la patinoire. Quand elle a 
ouvert la boîte, elle était très surprise de voir 
une paire de patins. Elle a décidé de les essayer 
même si elle ne savait pas comment patiner. 
Elle était très surprise de voir comment bien 
elle pouvait patiner. Elle ne pouvait pas seule- 
ment patiner mais, elle pouvait faire toutes sor- 
tes de choses. Elle pouvait patiner sur une 
jambe, faire des cercles etc. Evelyn et Michelle 
étaient très surprises de voir comment bien 
Lisa pouvait patiner et voulaient les essayer. 
Mais, quand Lisa a mis les patins de Michelle 
ou Evelyn, elle ne pouvait pas patiner. Tout ce 
qu’elle faisait c'était de tomber. A partir de ce 
jour là, Lisa allait patiner avec ses patins magi- 
ques et ses amies. Un jour, à sa grande joie, 
elle pouvait patiner sans les patins magiques. 
par Michelle Blough 


Le carnaval d’hiver 


Aujourd’hui c’est le carnaval. Il y a beau- 
coup de monuments de glace. Tout le monde 
porte des ceintures fléchées. Il y a un défilé du 
bonhomme carnaval. Il est debout dans un char 
allégorique. Il est suivi du roi et de la reine dans 
un autre char allégorique, la duchesse et le duc, 
les parents et les enfants. Tout le monde ont des 
serpentins. Tout le monde est bien habillé avec 
des foulards, des bottes, des tuques et des bons 


. manteaux chauds. Tout le monde est joyeux. 


Rendus au terrain de jeux, les enfants jouent. 
lis se lancent des boules de neige pendant que 
les adultes dansent au son de la fanfare. C’est 
très amusant. Tout le monde rit et est joyeux. 
Il y a beaucoup de sculptures. C’est très joli, 
Il y a beaucoup de compétitions sportives. A la 
fin de la journée, il y a des feux d'artifices. A 
minuit, tout le monde est fatigué. Ils s’en vont 
tous à la maison. C’est très amusant, nous 
l'appelons la journée du Mardi Gras. 

par Julie Lemay 


Le carnaval d'hiver 


Le carnaval est un beau festival. Au car- 
naval, les rues sont achalandées. Des person- 
nes organisent des courses à raquettes. Nous 
avons bâti un beau palais de glace et on a choisi 
un roi et une reine. La mascotte est le bon- 
homme carnaval qui participe au défilé en son 
honneur, Le monde regarde les beaux feux 
d'artifices. Nous fabriquons des monuments de 
glace. Tout le monde s’habille car il fait froid 
en hiver. La grande fanfare joue pendant que |; 
le bonhomme carnaval participe au défilé. 
C'est un beau carnaval! 
par Andrée Chenier 


LAS 


L'hiver 


Les flocons tombent du ciel. 

On ne voit qu’un paysage blanc. 
On sent un petit vent piquant qui nous chatouille 
nos petites joues. | 

par Pablo Desrosiers 


| 
LE TOURISME... 
COMPORTE UNE NOUVELLE 


RÈGLE 


DU JEU POUR 600 000 CANADIENS 


ET POURRAIT FORT BIEN 


APPORTER UN CHANGEMENT TOTAL 
POUR NOUS TOUS. 


L. tourisme procure de l'emploi direct à quelque 600 000 personnes au 
pays, comprend 61 000 entreprises etreprésente une industrie de 18 milliards 
de dollars. D'une façon ou d’une autre il nous concerne tous. Les secteurs 
de l’agriculture, de la pêche, de la construction, du transport et des loisirs 
en bénéficient tout particulièrement. Le tourisme rapporte des dividendes à 


tous les Canadiens et chacun de nous est perçu comme un hôte par les 


visiteurs. 


Jusqu'ici cependant, le Canada n’a jamais eu de stratégie nationale du 
tourisme, ce qui explique en partie pourquoi notre part du marché mondial 
des voyages 1 diminué de moitié au cours des dix dernières années. 

Pour renverser la vapeur, il faut que nous prenions tout d’abord 
conscience des problèmes et des possibilités. Aussi avons-nous décidé de 
publier un rapport de faits et de renseignements intitulé LE TOURISME DE 


DEMAIN : POUR UNESTRATÉGIE CANADIENNE : 
DU TOURISME. 

Il s'agit moins d'un plan d'ensemble formel 
que d’un amalgame d'idées. Je vous invite à lire ce 
document et à me communiquer vos impressions. 
Au cours des prochaines semaines, je serai d’ail- 
leurs en train de parcourir le pays pour recueillir 
VOS suggestions et commentaires. 

Je vous invite à m'écrire pour obtenir votre 


exemplaire Le tourisme de demain. 
JA \ / Le An — 


Le tourisme nous concerne tous. 
Tom MchMillan 


Ministre d'État (Tourisme) 


Hiver 


Oh! toi, hiver qui peinture : le monde, 
Toi, qui glaces notre nez, 

Toi, qui ordonnes le vent de souffler, 
Toi, qui refroidis la terre, 

Reste avec nous pour toujours. 

par Michel Lanthier 


Les patins magiques 


jours patiner. Il n’avait pas de patins parce que 
ses parents ne voulaient pas lui en acheter. Une 
bonne journée, il trouve une paire de patins. 
C'étaient des patins magiques. Il les mettait 
dans ses pieds et il embarquait sur la glace et 
les patins patinaient tout seuls. Les patins fai- 
saient des culbutes. Le garçon aimait beaucoup 
cela, mais les patins allaient de plus en plus 
vite. Le garçon avait très peur. Il tourne très 
croche. Il arrête très vite. Le garçon n’en pou- 
vait plus. Il a enlevé les patins qui lui avaient 
donnés une bonne leçon. Il ne faut jamais pren- 
dre des choses sans demander et le magicien 
a retrouvé ses patins. 

par Stéphane Mercure 


I} était une fois un garçon qui voulait tou- | 


L'honorable Ton MeMillan 
Ministre d'État (Tourisme) 

a/S DTOU, 235, rue Queen 
Offaica (Ontario) K1A OÙG 
(veuillez inscrire Le tourisme de 
demain sur l'enveloppe) 


Non 


Adresse 


Province Code Postal 


Tourism Canada 


Regional industrial 
Expansion 


H% Tourisme Canada 
Expansion industrielle 


EI 


Canada 


régionale 


1,000,000$ de semences pour l’Ethiopie 


Communiqué - En 
plus des sommes con- 
sacrées récemment à 
l’aide d'urgence en 
Ethiopie (1,050,000$ 
pour de la nourriture, 
350,000$ pour des ten- 
tes familiales) et dans 
les provinces d’Eryth- 
rée et du Tigray 
(900,000$ pour de la 
nourriture et des 


médicaments), Déve- 
loppement et Paix tra- 
vaille également à uti- 
liser une part impor- 
tante des fonds 
recueillis pour des 
projets à long terme. 

À cet effet, un mon- 
tant d’un milion de 
dollars vient d’être 
versé à notre parte- 


naire en Ethiopie, le 
Christian Relief and 
Development Associa- 
tion afin d'appuyer 
son programme de 
semences. Il s’agit 
précisément de 
semences de maïs, de 
blé, de sorgho et de 
teff (céréale locale) 
qui serviront à la 


Remerciements 


Il n'y a pas de mots qui peuvent exprimer nos mercis sincères à toute 
la famille et les amis pour les cartes, les fleurs, les dons spirituels, la 


nourriture et les mots de réconfort durant notre chagrin à la mort subite 
de mon épouse, mère et grand-mère. Un merci sincère au révérend père 
B. Frigon, o.m.i., père D. Dubuc, o.m.i,, père Gendre, o.m.i.. père Pinard, 
o.m.i.,, d'avoir accepté d'officier aux funérailles et aux prières. Merci 
aux porteurs, le porteur de la croix, les enfants de choeur, le choeur de 
chant pour les services et leur gentillesse. Merci à tous ceux et celles 
en charge de préparer et de servir le goûter. Votre générosité et gentii- 
lesse restera dans nos souvenirs toujours. 

Maurice Lambert et famille. 


Nous croyons que la 
multiplication et la prospérité 
des entreprises sont essen- 
tielles au développement de 
notre société tout entière. 


C’est la raison d’être de la 
BFD. 


Besoin de financement? 
- Augmentation du fonds de . 


roulement? 
° Refinancement? 
° Expansion? 


finançons 


e Prêts à terme jusqu’à 20 ans 
e Vous avezle choix: 
— taux flottant 
— taux fixe pour des 
périodes variables 
— combinaison de taux 
flottant et fixe 
e Un prêt à taux flottant peut 
être converti à taux fixe (au 
gré de l'emprunteur moyen- 


nant des frais minimes). 
e Modalités de rembourse- 


e Achat de terrain? 

e Construction de bâtisse? 

- Renouvellement d'équipement? 

- Réparations majeures? 

° Recherche et développement? 

* Acquisition d'une entreprise? 
Toute entreprise, si jeune soit- 

elle ou même établie solidement, 

peut avoir besoin d’un coup de 

pouce. La BFD le sait et se dit 

prête à intervenir. Comment? 


Nous analysons votre projet 
(viabilité, risques, garanties, ren- 
tabilité, etc.) et ensuite nous pou- 
vons vous aider avec des prêts à 
terme souples et conçus spécia- 
lement pour vous. Les prêts à 
terme de la BFD ne s'arrêtent 
pas aux taux d'intérêt. Voyez: 


ment variées et flexibles 
établies selon la capacité de 
paiement de l’entreprise: 
— versements mensuels 
— versements saisonniers. 


En vous adressant à nous 
pour du financement, vous 
pouvez être assuré d'obtenir 
des conditions avantageuses, 
souples, et susceptibles de 
sauvegarder votre marge de 
manoeuvre nécessaire à la 
croissance de votre entreprise. 


Appelez-nous aujourd’hui. 


Sans frais. 
1-800-361-2126 
en C.B. 112-8000-361-2126 


The Bank offers its services in 
both official languages. 


ON APPUIE VOTRE ENTREPRISE 


@ 


Banque fédérale 
de développement 


Federai Business 
Development Bank 


Canadi 


relance de l’agricul- 
ture éthiopienne 
sérieusement compro- 
mise ces dernières 
années par la séche- 
resse. Plusieurs 
autres projets, totali- 
sant une valeur moné- 
taire à peu près égale, 
sont actuellement à 
l'étude. Ils visent 
l'achat d'outillage 
agricole et la recons- 
titution du cheptel. 
Mais l'Ethiopie 
n'est pas seule en 
cause: beaucoup 
d’autres pays du 
Sahel nécessitent 
aussi notre aide. En 
fait, des sommes 
substantielles 
(1,309,000$) ont été 
versées à 14 autres 
pays africains. Ici 
encore, l’aide 


d'urgence doit être 
couplée à la concerta- 
tion sur le long terme. 
Plusieurs projets de 
développement des 
secteurs sanitaire et 
agricole sont à 
l'étude. Ils représen- 
tent des déboursés 
prévisibles de l’ordre 
de 3 millions de 
dollars. 

Ce genre de projet 
rejoint en fait la mis- 
sion spécifique de 
Développement et 
Paix qui mène actuel- 
lement sa campagne 
de financement. Les 
sommes reçues, dou- 
blées par l’ACDI, ser- 
viront au programme 
régulier de Dévelop- 
pement et Paix, pré- 
sent dans plus de 60 
pays du Tiers Monde. 


LE FRANCO, Mercredi le 20 mars 1985 


Explorations 
dans les arts 


Le programme Explorations du Conseil des 
Arts du Canada encourage la réalisation de 
projets novateurs. qu'il s'agisse de 
nouvelles orientations dans la creation 
artistique, de la redéfinition des limites des 
formes actuelles, de l'interdisciplinarité, ou 
encore de l'activité qui tient compte des 
nouveaux besoins en art. 

Tout particulier, groupe. ou organisme sans 
but lucratif ayant un projet original et bien 
conçu peut présenter une demande. Les 
projets sont évalués par des comités de 
sélection régionaux. un processus d'environ 
quatre mois. 


La date limite pour soumettre une 
demande au prochain concours est le 

17 mai. La date limite du concours suivant 
est le 15 septembre. 


Toute question concernant l'admissibilité 
d'un projet doit être réglée avant de 
soumettre une demande. Les formulaires 
doivent être obtenus et retournés avant la 


date limite. 

Pour renseignements, écrire à: 
Explorations 

Conseil des Arts du Canada 
C.P. 1047 

Ottawa (Ontario) KiP SV8 


Un message 
de Postes Canada 
à tous ses clients 


Ces dernières semaines, la poste 
a reçu une masse de courrier 
presque équivalente à celle 


du temps des Fêtes! 


Dans certains centres de tri, on a reçu 
jusqu’à quatre fois le volume du courrier 
normal pour ce temps-ci de l’année. 


Cela a pu se produire parce que beaucoup 
de Canadiens et de Canadiennes 


s’inquiétaient d’une éventuelle 


interruption de service. 


Maintenant que cette éventualité est 
écartée, nous pouvons vous assurer que 
nous ferons tout notre possible, à la Société 
canadienne des postes, pour acheminer et 
livrer dans les meilleurs délais cette masse 
inhabituelle de courrier, à destination du 

Canada et de l’étranger. 


SOCIÉTÉ CANADIENNE DES POSTES 
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<efrancc..pases-le à votre voisin! 


Poste administratif | 
exceptionnel 
Ouest canadien 


Jeudi 28 mars à 18 h 00 
à l'antenne de CBXFT 


Appartenez à une entreprise qui possède 
un éventail unique de propriétés, toutes 
situées stratégiquement au Canada. 


Ouvert aux femmes comme aux hommes, 
ce poste est en lui-même un défi fasci- 
nant: apportez-lui tout l'expérience per- À 
sonnelle que vous avez acquise dans 

| l'immeuble, votre double talent de moti- 

A vateur et d’organisateur ainsi que votre 
sens aigu du profit. Vous assumerez en {| 
effet la direction entière de toutes les opé- 
rations relatives à notre service des | 
immeubles à Edmonton, dans l'Ouest | 
canadien. | 


FACE 


N0000006000000 
PR es à . 
s 
ns 


J. Toutant 


Vous aurez des objectifs élevés, autant 
vous-même que votre équipe. Votre admi- 
nistration se traduira par des résultats 
positifs, ce qui signifiera pour vous une 
carrière brillante et des récompenses 
concrètes. 


Paul Dubé 


Si vous estimez que vous répondez à ces 
exigences, veuillez écrire à 


; ; Margaret Hird 
co ? oi Directrice, Ressources humaines, 
È 4 HT Immeubles CN 
Qu ? D Suite 500 
ei [A 52] 700 boul. Dorchester ouest 
SI A [1] Montréal (Québec) H3B 1X8 
N Hi so sul Les Immeubles CN sont l’une des 
de — HE ® ny entreprises du Groupe CN. 
en 5 


Fr CG 
he Les Québécois et les francophones du Canada partagent des 


origines communes et une longue tradition de coopération. L'organi- 
Sation de projets conjoints et de programmes d'échanges favorise 
une meilleure connaissance réciproque et contribue à l'épanouisse- 
ment du fait français. 


Les programmes d'échanges et de coopération vous 
intéressent? 
Vous voulez en savoir davantage sur les possibilités d'affaires et 
l'expertise technique qu'offre le Québec? 


À nos Bureaux du Québec à Edmonton, Moncton, Ottawa et Toronto, 
des conseillers vous renseigneront sur les ententes et programmes 
offerts par le Secrétariat aux affaires intergouvernementales cana- 
diennes du Gouvernement du Québec. 


Ils se feront un plaisir de vous informer et de vous appuyer 
dans vos démarches! 


Bureau du Québec à Edmonton Bureau du Québec à Moncton Bureau du Québec à Ottawa Bureau du Québec à Toronto 
Desservant les provinces et territoires des Desservant les provinces de l'Atlantique Desservant la région d'Ottawa Desservant l'Ontario 
Prairies et du Pacifique Place de L'Assomption 112, rue Kent 20, rue Queen Quest 
Highfield Place Building 770, rue Main Tour B Suite 1004 
11010 — 106e Rue Casier postal 6 005 Pièce 1201 Boîte postale 13 
10e étage Mancton, Nouveau-Brunswick Place de Ville Toronto, Ontario 
Edmonton, Alberta EC 1E7 Ottawa, Ontario M5H 353 
SJ 3L8 têl.: (506) 382-7851 KP 5P2 tél.: (416) 977-6060 
tél.: (403) 423-6651 télex: 014-2168 tél: (613) 238-5322 télex: 06-22071 


têlex: 037-42811 bêlino: 563-9137 bélino: 596-1407 
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Conseil Supérieur des Français à l’étranger 


Un service pour les Français 


Le Conseil de la 
Coopération de la Saskatchewan 


recherche les services d’un(e) 


par Nicole Künzle nisme sert de liaison France ainsi la programme d'aide à  sonnes retournant en : : 
Madame Josette avec les servicesfran. Toronto Faculté la réinsertion des per- France est en projet. Directeur (trice) 
Villavarayan-Bardon,  çais tels que l’établis- School est reconnue général ( e) 
membre du Conseil sement des équivalen- par le Ministère de A jati 
Supérieur des Fran- ces ou de reconnais- l'Education Nationale SSOCIA on Exigences 
çais de l'étranger est  sances avec les pro- française jusqu'au } Canadienne- N , ot 
venue a 4 mars der- grammes scolaires de niveau du BEPG. Un française : capérence dans le T. gta one a 
contrer les Français de Bonnyville l'administration. 
du Canada hors Qué- Association est à la recherche d’un(e) - Bonne connaissance parlée et écrite 
bec. Au cours de sa Canadienne- des langues rançaise, et anglaise. 
Lite : rh: - re en mesure de se déplacer dans la 
visite elle nous a française Secrétaire province p 


donné un aperçu de la 
structure de cet orga- 
nisme. Le conseil 
supérieur à été créé 
en 1948 par le général 
de Gaulle sous 
l'influence de l’'UFE 
(l'Union des Français 
à l'étranger) c’est une 
assemblée consulta- 
tive placée auprès du 
ministre des relations 
extérieures pour étu- 
dier les problèmes des 
Français à l'étranger. 
Il est formé de 137 
délégués élus au suf- 
frage direct et univer- 


- Éducation postsecondaire serait un 
atout 


Lieu de travail: 
- _ Régina, Saskatchewan 
Date d’entrée en fonction: 
- le ler juillet 1985 


de Bonnyville 
est à la recherche d’un(e) 


personne pour entretenir 
le centre culturel 


Exigences du poste: 


- Disponibilité 
- Propre et organisé 


à temps plein 


L’A.C.F.A. de Bonnyville est à la recher- 
che d’une personne pour combler le poste 
de secrétaire à temps plein. | 


Exigences du poste: 


- Compétence en dactylo 

- Très bonne connaissance du 
français 

- Expérience en comptabilité 

- Être capable de gérer une 
bbraire 


Date limite du concours: 
- Je 15 avril 1985 


Références seraient un atout. . . . . 
Faire parvenir votre curriculum vitae a/s 


de: 


Communiquez avec Lise au numéro sui- 
vant: 826-5275 


ou écrire à: 


Salaire: à négocier 


M. Auguste Bandet, président 


Faire parvenir votre curriculum-vitae à: Conseil de la Coopération 


sel par les Français Lise Migneault Lise Migneault de la Saskatchewan 
hors de France, de 20 C.P. 414 C-P. 414 . 2243, rue Lorne 
Bonnyville, Alberta Régina, Saskatchewan 


Bonnyville, Alberta 
TOA 0L0 


membres désignés 
par le ministre des 
relations extérieures 
et de 8 sénateurs élus 
par ces délégués. Le 
Conseil se réunit en 
séance plénière deux 
fois par ans. Il est 
divisé en commissions 
des Affaires sociales, 
de la Culture des 
Informations, des 
droits des Français à 
l'étranger et des 
anciens combattants. 
Chaque commission 
prépare des voeux qui 
sont présentés à 
l'assemblée chacun 
des 8 sénateurs repré- 
sente tout une région 
et se spécialise dans 
un secteur: un tel est 
sénateur pour l’Amé- 
rique du Nord et du 
Sud et spécialisé dans 
les questions d’ensei- 
gnement et de culture, 
tel autre s’occupe de 
toute l'Afrique et est 
spécialisé dans le 
domaine des droits 
des Français hors de 
France. 

En bref cet orga- 


TOA 0L0 S4P 2M8 


AIDEZ UN ÉTUDIANT 
À PARTIR DU BON PIED 
EN L’'EMBAUCHANT 


ET NOUS AIDERONS 
À PAYER LA NOTE. 


est le 22 mars 1985 


Pour plus de détails, 
communiquez avec 


e Le Centre d'Emploi du 
Canada le plus près. 


Voici Défi 85. Ce programme 
or aidera les étudiants albertains 

efen s . . 
à faire leurs premiers pas sur 


De Il y a aussi le programme 
le marché du travail cet été. 


‘Æmploi temporaire d'été pour 
étudiants» (Etéé), administré 


onstruction 
de gelense 
Canaña 


Construction de 


Défense Canada 
lance un appel 
d'offres pour cons- 
truire une installation 
extérieure pour laver 
des véhicules et des 
travaux associés à 
bfe Camp Wainw- 
right (Alberta). La 
date limite prescrite 
de réception des 
soumissions est le 
18 avril 1985. Pour 
de plus amples ren- 
seignements 
s'adresser à la sec- 
tion des plans à 
Ottawa (613) 
998-9549, Réfé- 
rence WR50100. 


La composante «Emploi d'été 
Expérience de travail» de Défi 
85 appuiera les employeurs . 
en payant une bonne partie 
des salaires qu'implique une 
telle initiative. Si vous pouvez 
offrir une expérience pratique 
en créant de l'emploi d'été en 
relation directe avec les cours 
et plans de carrière, agissez 
dès aujourd'hui: la date limite 


d'inscription au programme 


[ ù 4 Emploi et 


Immigration Canada 


Employment and 
immigration Canada 


par Alberta Manpower et 
qui offre la possibilité aux 
jeunes Albertains de travailler 
durant les vacances. 

Enfin, il y a Œmbauchez des 
étudiants, un programme de 
recherche d'emploi et de 
placement administré con- 
jointement par les gouverne- 
ments fédéral et provincial, 
les chambres de commerce et 
des groupes communautaires. 


e La Direction générale du 
développement de l'emploi - 
District Nord (Edmonton) au 
420-4454 

District Sud (Calgary) au 
231-4855 


e Alberta Manpower 
(Edmonton) au 427-4740 


e Ou faites le «0» et demandez 
le Zenith 22078 (aucuns frais). 


Canadä 


Dékc 8s Alberta 


MANPOWER 
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Un déjeuner au profit du développement et de la paix 


par Marcel Dubé 
Legal - Un déjeuner 
aux crêpes organisé 
par les professeurs et 
la cité étudiante de 
l'école Legal fut un 
succès. 

Le 27 février dernier, 
l'école de Legal était 
transformé en un 
genre de restaurant, 
centre d'accueil quand 


Nouvelles brèves 


les professeurs et les 
élèves se sont assem- 
bai pour servir un 
déjeuner aux crêpes 
et saucisses. Les pro- 
fesseurs prenaient le 
rôle de chef tandis que 
les élèves servaient 
les parents et les com- 
pagnons. Ce déjeuner 
qui à été servi de 11h 
à 13h coûtait 1.50$ pour 


les jeunes jusqu’à la 
6e année et 2.00$ pour 
les adultes. 

À chaque année, à ce 
temps-ci nous voyons 
des activités sembla- 
bles à l’école de Legal 
et c'est toujours pour 
une bonne cause. Les 
profits de ce déjeuner, 
au delà de 300$, seront 
donnés pour le ‘déve- 


Paroisse 


loppement et la paix’ 
Il est bon de noter une 
contribution de 100$ de 
la compagnie Binder 
Construction pour ce 


projet. 
Cet événement fut 
organisé par un 


comité de professeurs 
- Nestor Sorochan, 
Laurent Johnson, 
Donna Hodgins et 


Immaculée Conception 


Edmenton - le Révé- 
rend Père Paradis, o.m.i. 
a été nommé curé de la 
paroisse récemment. Le 
père Paradis avait été 
curé de la paroisse Ste 
Famille à Calgary et 
avait remplacé l'abbé 
Raymond Sévigny 
l'automne dernier par 
interim. Le Père Paradis 
remplace donc le Père 
Jean Fortier qui a dû 
soumettre sa démission 
pour des raisons de 
santé. 

Dimanche soir dernier, 
17 mars, un souper ‘à la 


fortune du pot’ permet- 
tait aux paroissiens de 
se rencontrer et de par- 
tager ensemble leur joie 
de vivre. En même 
temps ils ont pu profiter 
d'une présentation avec 
diapositives sur les trou- 
bles que connaissent les 
pays du Tiers-monde et 
plus particulièrement la 
province d'Etrie dans le 
nord de l'Ethiopie. 

Jadis l'Etrie était une 
colonie italienne, mais à 
la fin de la deuxième 
guerre, en raison de sa 
position stratégique sur 


la mer Rouge, son indé- 
pendance lui fut enlevée 
de force par l'Ethiopie 
avec l'appui tantôt des 
Américains, tantôt des 
Russes. 

Très prochainement, la 
paroisse retiendra les 
services d'une compa- 
gnie de construction 
pour apporter des répa- 
rations assez majeures à 
la fondation qui risque 
de s'écrouler. Ces répa- 
rations se feront tout 
probablement dès le 
dégel du printemps. 


Oonnons 


à la Fondation des 
maladies du coeur 


Helen Kieran. 

Pour terminer la jour- 
née un mini-carnaval 
fut organisé Les jeu- 
nes élèves se rencon- 
traient pour des jeux 


dansle gymnase alors 


que les classes senior 
et leurs professeurs 
s’affrontaient dans 
une partie du ‘broom- 
ball’. Les classes 
secondaires partici- 
paient à une partie de 


Travaux publics. Public Works 
"T Canada . Canada 


Appel d'offres 


LES SOUMISSIONS CACHETEES pour les pro- 
jets ou services ci-après mentionnés, adres- 
sées au Directeur, Appels d'Offres et Contrats, 
Région du Pacific, Ministère des Travaux 
Publics, Canada, 1166 rue Alberni, Vancou- 
ver, C.B. V6E 3WS5 seront recues jusqu’à 
l'heure et la date limite spécifiée. Les docu- 
ments de soumission sont disponibles par 
l'entremise du Ministère des Travaux Publics, 
Bureau de Vancouver sur paiement du dépôt 
demandé. 


PROJET 


No. 101717 - Contrat d'entretien d'auto- 
route 1985 à 1988, km 133 à km 537, 
Autoroute Alaska, B.C. 


Les documents de soumission sont également 
dispon 


t peuvent être étudiés 
aux bureaux de l'Association de la Construc- 
tion à Calgary, Dawson Creek, Fort Nelson, 
Fort St. John, Prince George: à l'Association 
des Entrepreneurs Yukon; à l'Association des 
Routiers de l'Alberta, Edmonton: à l'Associa- 
tion des Routiers de la C.B., Vancouver: à 
l'Association Amalgamée de Construction, 
Vancouver, Bureau TPC, Fort Nelson. 


Date limite: 11 h OO (HNP) - 18 avril 1985 
Dépôt: 500$ 


Directeur de Projet 
AR. Johnston 
Travaux Publics Canada 

C.P. 510 
Fort Nelson, C.B. VOC 1RO 
Téléphone: (604) 774-6956 


INSTRUCTIONS 


Le dépôt pour les plans et les spécifications 
doit être fait à l'ordre du Receveur général du 
Canada, et sera remboursé sur retour des 
documents en bonne condition dans le mois 
qui suit la date d'ouverture de l'appel d'offre. 


Le Ministère n'acceptera pas nécessairement 
ni la moins élevée ni aucune des soumissions. 


Public Works 
Canada 


Travaux pubiics 
Carzdäa 


Appel d'offres 


LES SOUMISSIONS CACHETEES pour ies pro- 
jets ou services ci-après mentionnés, adres- 
sées au Chef, Appels d'offres et Contrats, Tra- 
vaux Publics Canada, 1166 rue Alberni, Van- 
couver, C.B., V6E 3W5, seront reçues 
jusqu'à l'heure et la date limite spécifiées. Les 
documents de soumission sont disponibles par 
l'entremise du ministère ci-haut mentionné des 
Travaux Publics, bureau de Vancouver sur 
paiement du dépôt demandé. 


PROJET 


No. 100572 - recouvrement en asphalte, 
km 1453 à km 1493, autoroute Alaska, 
Yukon. 


Les documents de soumission sont disponibles 
par l'entremise des bureaux TPC a White- 
horse; salle 200, 2e étage, 9925 - 109e rue, 
Edmonton, Alberta; et peuvent étre étudiés au 
bureau de l'Association de la Construction à 
Calgary, Dawson Creek, Fort Nelson, Fort St- 
John, Prince Georges; à l'Association des 
Entrepreneurs du Yukon, Whitehorse: à l'Asso- 
ciation des Routiers de l'Alberta, Edmonton: 
à l'Association des Routier de la Colombie- 
Britannique, Vancouver; à l'Association Amal- 
gamée de Construction, Vancouver, bureau 
TPC Fort Nelson. 


Date limite:11h HNP 16 avril 1985 


Dépôt: 250$ 
Directeur de Projet 
J.B. Coxford 
Travaux Publics Canada 
201 Range Rd 
Whitehorse, T.Y. 
Y1A 3A4 

Téléphone: (403) 68 - 2181 


INSTRUCTIONS 


Le dépôt pour les plans et les spécifications 
doit être fait à l'ordre du Receveur général du 
Canada, et sera remboursé sur retour des 
documents en bonne condition dans le mois 
qui suit la date d'ouverture de l'appel d'offre. 


Le Ministère n’acceptera pas nécessairement 
ni la moins élevée ni aucune des soumissions. 


Public Works | 


Travaux publics 
Canada 


Canada 


Invitation des 
propositions 


LES PROPOSITIONS CACHETEES pour la loca- 
tion d'installation ci-après mentionnée, adres- 
sées au Chef, Politique de Contrat et Adminis- 
tration, Région Ouest, Travaux Publics Canada, 
salle 200, 9925 - 10e rue, Edmonton, 
Alberta, T5K 2J8, téléphone (403) 
420-3213, seront reçues jusqu'à la date et 
l'heure limite prévus. Les documents de pro- 
positions sont disponibles de Travaux Publics 
Canada à l'adresse ci-haut. 


PROJET 


25-84 - (appel renouvelé) 
Location d'espace à bureau - Installation 
pour triage 
Société des Postes Canada 
Edmonton, Alberta 


Bureau installation pour triage doit servir de 
dépôt à l'usage des facteurs, comprenant 
approximativement 420 mètres carré au rez- 
de-chaussée d'espace à louer (380 mètres 
carré d'espace utilisable) plus quatre postes de 
stationnement énergétique sont demandés 
dans la région de Castledowns à Edmonton, 
Alberta, et doivent être disponibles pour louer 
pas plus tard que le Ter septembre 1985 pour 
une période de cinq {5} ans avec une option 
pour cinq ans. L'édifice offert doit fournir 
l'accès direct à l'arrière ou sur le côté et 
manoeuvrabilité pour camions de 5 tonnes 
maximum et pouvoir fournir une porte de 2.4 
m (8’) de large par 3.6 m {12'} de haut. Un 
devant genre magasin est acceptable. 

Le plancher doit être en béton niveau capable 
de soutenir 200i.p.c. de chargement mobile. 
Un plafond suspendu en acoustique en forme 
de barre T doit avoir une hauteur maximum de 
2.7 m(9'}) du plancher fini. L'édifice doit avoir 
un système de chauffage périphérique et l’air 
climatisé et doit fournir l’accès complet aux 
handicappés et rencontrer les exigences du 
Programme fédéral d'affichage d'identité du 
Gouvernement du Canada, et les normes éta- 
blies par le Commissaire aux incendies du 
Canada. Seuls les édifices situés à l'intérieur 
des frontières suivantes: ce qui comprend les 
deux côtés de la rue ou avenue et ayant un 
arrêt d'autobus à l’intérieur de 450 m avec un 
service à toutes les 30 minutes pendant les 
heures de pointe seront considérés: 188 ave- 
nue au nord, 127 rue à l’ouest, 97 rue à l’est 
et la 137 avenue jusqu'à la 113 rue au sud. 
Le propriétaire sera responsable de toutes les 
taxes et les services publics’ à l'exception des 
services de conciergeries et d'approvisionne- 
ment, avec la Société se portant responsable 
pour le paiement du loyer et l’escalation pos- 
sible des taxes sur la propriété, service d'eau 
et d’égout, combustible à chauffage, électri- 
cité et l'entretien de l'espace en commun sur 
une base annuelle établie. 


Date limite: 15h(HNR) Vendredi 12 avril 
1985 
Pour de plus amples détails communiquez 
avec 
M.0. Hutzul 
Agent immobilier - location 
Téléphone: (403) 420 - 3268 


Les propositions doivent être soumises sous 
tes formules fournies par le ministère et rem- 
plies selon les conditions établies dans les 
documents de propositions 


Le Ministère n’acceptera pas nécessairement 
ni la moins élevée ni aucune des soumissions. 


… Canadä 


curling avec leurs 
professeurs. 


Et 


Conseil de la radiodiffusion et des 
lélécommunications canadiennes 


Canadian Radio-television and 
Telecommunications Commission 


DÉCISION 
Société Radio 
Canada 


Décision CRTC 
85-140. Les licences 
des réseaux de télévi- 
sion de langues 
anglaise et française de 
la Société Radio- 
Canada expirent le 31 
mars 1985. En septem- 
bre 1984, le Conseil a 
annoncé qu'une 
audience était prévue 
pour décembre 1984 
afin d'étudier le renou- 
vellement des licences 
des réseaux de télévi- 
sion de la Société. 
L'avis d'audience publi- 
que CRTC 1984-80 
demandait à la Société 
de rendre disponible 
toute information sus- 
ceptible d'assurer une 
discussion publique 
complète du rôle fonda- 
mental de la Société et 
de ses projets 
pourl'avenir en matière 
de programmation et de 
services. Compte tenu 
que la Société est tou- 
jours dans un état 
d'incertitude, le Conseil 
estime qu'il y va de 
l'intérêt public de 
demander à la Société 
de déposer de nouvelles 
demandes une fois que 
le processus de révision 
aura été complété. En 
conséquence, les 
demandes de renouvel- 
lement des licences des 
réseaux de télévision de 
la Société Radio- 
Canada on été remisess 
à la Société. De plus, le 
Conseil renouvelle les 
licences des réseaux de 
langues anglaise et 
française du 1er avril 
1985 au 31 mars 
1987, sous réserve des 
mêmes modalités et 
conditions des licences 
actuelles. Le Conseil 
s'attend à étudier les 
demandes de renouvel- 
lement des licences des 
réseaux de télévision de 
la Société lors d’une 
audience publique en 
1986. 


Où puis-je lire les 
documents du CRTC? 
Les documents du 
C.R.T.C. peuvent étre 
consultés dans la 
‘Gazette du Canada‘’, 
partie 1, aux bureaux 
du CRTC et dans la sec- 
tion référence des 
bibliothèques publi- 
ques. Les décisions du 
Conseil concernant un 
titulaire de licence peu- 
vent être consultées, à 
ses bureaux, durant ies 
heures normales 
d’affaires. Vous pouvez 
également obtenir copie 
des documents publics 
du C.R.T.C. en rejoi- 


gnant le Conseil à: 
Ottawa/Hull (819) 
997-0313; Halifax 


(902) 426-7997; Mon- 
tréal (514) 283-6607; 
Winnipeg (204) 
949-6306 et Vancou- 
ver (604) 666-2111. 


hd! 


Canada 


mots croisés 


123456789101 


CIE BE SEE 
USRRERE ERRE 
UNE RARE 
1 DE EN ER HE 


- .0.P. 


HORIZONTALEMENT 


1 — Déterminer avec précaution. 
2 — Qui appartient à Marie. — Sorte d'étau. 
3 — Pressa. — Sert à lancer des flèches. 


4 — Fleuve russe. — Voir anglais. — Filet 
en forme de poche. 
5 — Orne les paupières. — Prén. masc. — 


Trois lettres de poète. 

6 — Déesse egyptienne. — Soeur. — Rude 
au toucher. 

7 — Vigoureuse. — Vêtement de femme (pl). 
8 — Prince de Troie. — Joindra. 

9 — Mis en circulation. 

10 — S'applique pour apprendre. — Partie 
du nom d'un général turc (1837-1900). 

11 — Coups de baguette. — Dira des choses. 
12 — Tellement. — Connu. — Pron. pers. — 
Article espagnol. 


VERTICALEMENT 


1 — Parler en criant et avec colère. 

2 — Avant-midi. — Boeuf sauvage. — Amas 
3 — Coupé court. — Parcourir des yeux. 

4 — Dieu de la guerre. — Sainte. — Docteur. 
5 — Enduire de cire. — Attacha avec un lien. 
6 — Viciées. — Ancien bouclier. 

7 — Roi des Israélites. — Espace sablé. 

8 — Préfixe. — Abrév. de lire (inversé). — 
Gouvernails. 

9 — Fleuve de France. — Temps de la conju- 
gaison grec qui indique une action passée. 


10 — Protoplasme granuleux de la fibre 
musculaire. 

11 — Manière de vendre {pl.). — Mesure 
agraire. 


12 — De la gamme. — Du verbe être. — Qui 
a rapport à l'anus. 


VOTRE 
HOROSCOPE 


BÉLIER GÉMEAUX 

PAT du 21 mars I du 21 mai 

£ au 20 avril Da} au 21 juin 
Une rencontre vous 


Vous aurez des succès 
personnels qui vous 
flatteront et vous ferez 
des rencontres très 
agréables; il va sans 
dire que tout ceci sera 
favorable à votre vie 
sentimentale. L'être 
cher rechercher le cal- 
me et la tranquilité. 


TAUREAU 
du 21 avril 


Rx Pot au 20 mai 


Plus de distractions 
Vous aideraient mora- 
lement ‘ et physique- 
ment. Bonne ambiance 
sur le plan des senti- 
ments, n'hésitez pas 
Dar pudeur à démon- 
trer votre tendresse. La 
moindre critique bou- 
leverserait la personne 
qui vous aime. 


donnera bien des joies. 
Vous essaierez de ne 
mécontenter personne. 
| semble que vous 
recevrez un cadeau 
ou une récompense. 
Vous saurez convaincre 
et par le fait même 
vaincre les réticences 
de vos amis. 


CANCER | 
du 22 juin 


au 22 juillet 


Vous pouvez .compter 
sur vatre charme. Vos 
projets se réaliseront. 
il semble que vous 
connaîtrez un amour 
passionnant et des plus 
constructifs. Vous au- 
rez l'intelligence d'en 
extraire toutes les pos- 
sibilités de bonheur. 


mots cachés 


Oo DD JAUNE UN — 


® N = 


Affreuse 
ätre 
avenant 


Colonne 
contracteront 


contrairement 


cossue 


Devoir 
dormir 


Ermite 
Fatale 
fermes 
foie 


Huron 


LR 


LION 
| rf AL du 23 juillet 
au 23 août 


Vous éprouverez un 
profond besoin de sta- 
bilisation sur le plan 
affectif si vous aimez. 
Vous inspirerez con- 
fiance par votre sérieux 
et vous saurez Vous 
montrer à la hauteur 
de ce que la personne 
qui vous aime attend 
de vous. 


VIERGE 
du 24 août 


Pan au 22 sept. 


Vous traverserez une 
crise que vous ne 
vous expliquerez pas. 
Vous aimerez beau- 
coup l'être cher mais 
votre caractère sera 
sombre et vous aurez 
des sautes d'humeur. 
Eloignez de vous les 
problèmes de fausse 
culpabilité. 


[o] 
EÏDIE] 
[STETRIA 


F2 
1{EÏc MAI OUT | 
EIURTIRIES| À 
WEST MATETRIEMMRATATS| 


clop{sfcirbieihmiomEmphuile 
ONG OIONGUGE 


Machinalement 
miroir 
misérablement 
mort 


Nier 
Ombre 


Replaça 
retrouve 
réunifications 
rigoler 

rival 

roues 

roule 

route 


Sbire 


sourire 
soute 


solutions 


HABILEMENT 


BALANCE 


ms Ou 23 sept. 
au 23 oct, 


Que ce soit sur le 
plan sentimental ou 
amical, vous devriez 
connaître la réussite. 
Vous pouvez compter 
sur votre charme pour 
amener l'être cher à 
partager vos idées. 
Vous souffrirez d'un 
peu d'angoisse. 


SCORPION 
du 24 oct. 


EAN. au 22 nov. 


Evitez les mensonges 
et ne faites pas de 
promesses que vous 
n'avez pas l'intention 
de tenir. Vous serez 
d'humeur  paresseuse 
et vous n'aurez pas 
envie de faire des 
efforts pour plaire. 


SAGITTAIRE 


dr” | Al du 23 nav. 


au 21 déc. 


Sentimentalité tendue 
où il y aura risque de 
rupture, mais la situa- 
tion évoluera à votre 
profit. Vous aurez des 
surprises agréables et 
sans vous attendre à 
des miracles, vous con- 
naîtrez le bonheur. 


AGAGGEECIERESES 
GS QG CIE EI IGEES 


BFrhilbphppErhblhlt 
ANA GOCCCGEC 


La | 


Tavernes 


tourisme 
toussera 
toute 
toux 
traqué 
trois 
trône 
tsarisme 


Venin 
vociférations 


CAPRICORNE 
BAG “un. 


Vous vous énerverez 
pour des riens. Ne dé- 
laissez pas l'être cher 
lorsque vous êtes en 
groupe. Si cette per- 
sonne souffre d'une 
certaine jalousie, ne la 
provoquez pas et ne 
lui donnez aucun motif. 


VERSEAU 

Lt du 21 janv. 
A4 au 19 fév. 

Votre intuition vous 


permettra de prévoir 
les réactions de la per- 
sonne qui vous aime et 
d'agir en conséquence 
pour conserver l'har- 
monie du climat senti- 
mental. 


POISSONS 
du 20 féve. 


PT 
Y au 20 mars 


Vous serez fleur bleue 
en amour, très tendre, 
porté à tout pardonner. 
Vous auriez avantage à 
vous associer à certains 
groupes; vous décou- 
vrirez de nouvelles 
sources  d'’enrichisse- 
ment personnel. 


LE FRANCO, Mercredi le 20 mars 1985 
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Connelly McKinley Ltd. 


Salon funéraire 


10011 - 11e rue 
Edmonton, Alta. 
422-2222 


9 Muir Drive 
St-Albert, Alta. 
458-2222 


265 rue Fir 
Sherwood Park 
464-2226 


Paroisses francophones 


Messes 
du dimanche 


Immaculée Conception 


10830 - 96e rue 
Dimanche: 10 h 30 et midi 


Ste-Anne 


16422 - 9A avenue 
Dimanche: 10 h 30 et midi 


St-Thomas d’Aquin 
8760 - 84e avenue 


Samedi: 19h 
Dimanche: 3hetiih 


St-Joachim 


9928 - 110e rue 
Samedi: 17 h 00 
Dimanche: 10 h 00 et midi 


Ste-Famille à Calgary 
1719 - 5e rue 5.0. 


Samedi: 17 h 00 
Dimanche: 10 h 30 et midi 


jouez avec nous 
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Les 3 et 4 juin 1978, Hubert Gauthier, premier directeur général de la Fédération des francophones hors Québec (FFHQ), soumettait 
son rapport final à l’occasion de l assemblée annuelle qui avait lieu à Ottawa. 


Ce rapport final était en quelque sorte le ‘‘testament”’ de celui qui avait participé activement à la fondation de la FFHQ après avoir 
assumé les rôles d’animateur puis de directeur général de la Société franco-manitobaine (SFM). 


Tout récemment, M. Gauthier donnait une session de formation aux agents en développement communautaire de l'ACFA. C’est à l’occa- 
sion de cette session que nous sommes allés fouiller dans les vieux documents de la FFHQ et que nous avons sorti ce ‘rapport final” 
de M. Gauthier dont nous livrons ici quelques extraits qui valent sûrement d’être découpés. 


Un courant 4e deuat d'être âté on fonction de nos propres lossine à nan plus en fouction de ce qu'on ‘'erogatf"" pouvoir 
: obfenér. Maud avand créé an courant ane mode, où les francophance hore Zuëlec doivent à afférmer pour exiger des draite fonda- 
. menfaux flat que de souhaiter des amélisrations. ‘ 


‘… W {alla ne plus accepter Les théories qui veulent que plusieurs midtes finissent par faire au pain” 


‘'HMous avons des prollèmes d'envergure qui doivent êre Raïés par des moyens d'envergure. ous deronc taujoure accusés 
d'aller irop vite, mais notre réalité nous émpose un tempo qui dai dépasser toutes les autres considérations telles que les reoriie- 
tiont Cadgéaies, ‘Uacklash", biming,. de. 


PT AMAR nee 


l'A à agi principalement de démontrer, à chaque sccasion qui naud eôf présentée, nañe fermeté dans la poureute de nas objectide.. 


RACINE TI TN ER LS ARTE ET LA 


SRE 


l'Aes résultats ne sont jamais atteints en fonction de la leune entente, mais à la suite de pressions énergéques appuyéss de tout 
_ woñe anoenal politique. U faut réaliser que nod intérêts coincident rarement auec cout de nos représentante élus. ‘U à agit donc 
.  dù maliuer Lea politiciens à tenir compte de naë besaine 


l'Autit que d'accepter de de metre dans la peau d'un majandaire anglophone, cl faut exiger que ce dernier auure don copnit 


Ed qurfaut dan coeur e lenfe de de meffre à nobre place pour un fou de lempe. “ecepier de à intégrer à leur façon de vain Lea 
choses, eot auddi ognangme d'acaimilation 


‘Ce drot à la pars dot être atilisé conotamment pour dire nobre condition déplorable, dénoncer ceux qué nous utilisent gratuite- 
ment € proposer nod options, (edf noud qui deuand décider quoi dire, quand le dire d à qui Le dire...” 


l'Paur naud, cl cof impératif de ne has tomber dans le panneau de la réaction‘. 


‘Aa compromis nous font perdre des quenres avant même de nous êre engagés dans la fatale‘ 


RER ET PE DONARE AT POSE INT D RACE ELEC PTS CITE DR ÉPLRNEEORETELAT LIENS. 


7 CRE 


ï DS, La sosie 0 #8 lion qua donnée M. Hubert € anse aux agents en dévelonnement de l'ACFZ du 4 au 8 mars dernier a été ren. 

ï u previcuse collaboration du Sccrefariat aux Affaires intergonvernementales de la province de Québec. 
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